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l arriva une visite à 
ssaillit en voyant le 
e.
ire enfant ! s’écria-t* 
•on fait ?....Du reste, 
ir devenir gouver- 
ît de suite à Boston, 
a une heure de plus

i celle d’exp'.iquer, 
irait pu le faire une

ïters et lui annonça 
ramenait sa jeune

îadame Peters d’un 
la maladie de miss 
ersonne ; elle a plus 
ai connues. Elle a 
s de ma famille et 
6 et de son humeur, 
encontre le colonel

B.Quelles longues réflexions lui fal
lut-il faire avant d’imprimer A son 
activité la direction dont il ne s’est 
jamais départi ? C’est ce que nous 
ne saurons jamais : Dieu l'a vu et 
cette pensée suffît à l’en récompen-

en Europe, dit la rumeur, est de 
trouver, sous une forme cachée, le 
montant voulu pour rembourser la 
Chemical Bank de New-York. “I* 
Crédit Lyonnais,” qui a été subsé
quemment chargé de l’emprunt 
avorté de New York, aurait obtenu 
des conditions qui lui permettent 
de fournir cette somme et de 
tirer ainsi M. Mercier d'embarras. 
De là l’obtention de l’emprunt à 1 ou 
2 pour cent audessous du prix d’au
tres emprunts, qui se sont négociés 
vers le môme temps à Londres, et 
dont nous avons déjà parlé. La ru
meur ajoute que l'existence du ca
binet Mercier est sérieusement

G. Aux Hotelier set
de Liqueurs eu général

1 aide de feux changeant du rose au 
rouge vif, et du rouge au vert ten
dre.Pour les FêtesFONDÉ KN 1879
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cuisse 1 oct. (pintes et ti»c

Kuyper en ) oct., caisos rouges, 
t blanches (importation directe)

Gin de Keys, en caisses rouges et vertes.

Brandy do Hennessey, en caisses (pintes).

Whiskey irlandais

Whiskey écossais de Stewart.

Rhum de la Jamaïque.

Bye de Walker (1883) eu caisses et en détail

Rye, Proof et eau de Vie

Seul agent pour les “Upper X"
En magasin ‘ My Regards” et “Peg Tops' 

Il'oreN et Porter 
La plus célébré de Bass, Dows et McCarthy. 

Carlings Malting A Brewing Co. 
Toronto Brewing A Malting Co.

Bowie # Bates,
JOHN OASHT,

■Jill |.t RHK IIALHOUSIK.

Couteaux,
Fourchettes,

Cuillères,
Couteaux à dépec >r,

BranMais ce que nous pouvons dire, 
c’est qu’il s’est toujours montré “un 
bon soldat du Christ.”

La défense et l’extension de l’E
glise paraissent avoir été au premier 
rang de ses préoccupations. Toute 
œuvre bonne peut se glorifier de 
ses sympathies et souvent de ses fa
veurs.

Des prix dans les collèges et les 
pensionnats attestent l’intérôt qu’il 
prend à la haute éducation. Que 
n’a-L-il pas fait aussi pour assurer 
l’éducation catholique à ses ouailles ! 
Des écoles ont surgi, d’autres ont 
été améliorées et partout ses prêtres, 
obéissant à sa prudente impulsion, 
ont du, comme leurs devanciers en 
Europe, bâtir des asiles à la science 
à côté de ceux que le Christ veut 
bien habiter ici bas.

La maçonnerie déborde ; contre 
elle, le plus fort préventif est l’asso
ciation chrétienne. Les sociétés de 
secours mutuels se sont multipliées 
sous sa bénédiction. Nul diocèse, 
en Canada, n’en compte autant que 
celui d’Ottawa, et, nulle part, elles 
ne sont aussi florissantes Au jour 
donné, si lutte il devait y avoir, 
quelle armée elles formeraient pour 
la défense de l’Eglise !

Et pendant que l’évêque poursuit 
ces œuvres, il n’oublie ni son sémi 
naire, ni les asiles de la prière ou de 
la charité, ni môme les œuvres plus 
humbles que le zèle privé fait ger
mer dans sa ville épiscopale ou ail
leurs. Son amour de l’Eglise est 
assez grand pour tout embrasser, 
son intelligence des besoins de sou 
peuple et ce son temps assez perspi
cace pour voir clairement ce qu’il 
faut et sa dose d’énergie assez forte 
pour agir ou faire agir sur tous les 
points à la fois.

Quant à l’extension de l’Eglise, 
pourquoi a t-il lui-même sollicité et 
obtenu la création du vicariat apos
tolique de Pontiac ? Pourquoi, si 
l’on en croit la rumeur publique, 
vaudrait il encore planter de non 
veaux rejetons de la vigne qu’il cul
tive ? N a t on pas vu des paroisses 
s’échelonner le long de nos rivières, 
et sur les bords de nos lacs avec une 
rapidité prodigieuse ? Et, comme la 
charité chrétienne est essentielle
ment illimitée, quelle main géné
reuse n’a l-il pas tendue aux mis 
sions et aux missionnaires de toutes 
les parties du monde? “Donner aux 
pauvres, c’est prêter à Dieu.” Il le 
sait et, ce qui vaut mieux, il le pra
tique.

.le ne suis point un théologien : 
parfois cependant je lis de l’Ecriture 
Sainte. En pensant à cet article je 
suis tombé sur Un commandement 
de St Paul à son disciple Timothée : 
“Darde le Dépôt,’ confié à tes soi ns. 
Depuis quinze ans, cotre Canada a 
été agité par des questions multi
ples. Un orage, éclos sur les bords 
de la Seine et de la Loire, est venu 
s’abattre jusque sur les rives du St 
Laurent. Fo:, morale, discipline, 

subi l’eüort de la tourmenti. 
Dans la confusion générale, chacun 
se demandait : où est le vrai? où 
est le bon ? où est le juste ? Notre 
vigie nous a toujours montré le port 
et, prudent timonnier, il nous y a 
conduits malgié la tempête et les 
brisants.

Sa devise constante a été : “Aime 
Dieu et 1 Eglise, et va ton chemin.” 
C'est celle des preux et des Bretons : 
elle ne fut jamais inscrite sur la 
bannière des lâches.

Je me proposais d’être court, cl Le 
sujet de ma première correspon an- 
ce me force d’ajouter un m 
core. 853B

Outre la défense de l’Eglise et 
le maintien de ses droits, il y a un 
ministère sacré pour l’évêque : c’est 
le salut de son peuple. Mgr Duha 
mel, missionnaire, ferait le sujet de 
tout un chapitre, si j’écrivais un 
livre. Qui n’a pas été le témoin 
d’une de ses visites pastorales dans 
quelque paroissi ou mission de la 
Bouge, ne saurait se faire une idée 
de son zèle. Toujours aimable à 
l’egard des habitants de ces districts, 
toujours content du gîte qui lui est 
offert, toujours heureux de la joie 
qu’il cause à tous, piètres et fideles, 
il se fait tout à tous pour les gagner 
à Jésus-Christ. Sermons, catéchis
mes, confession®, audiences, rien ne 
lui coûte. Et tout en se livrant à 
ces œuvres spirituelles, il est loin 
de négliger les intérêts des parois
ses. La meilleure place possible 
est toujours chois e pour l’Eglise et 
b.entôi des villages populeux et des 
villes dateront leur origine d’une 
visite de leur évêque.

Le patriotisme de Mgr Duhamel 
est à la hauteui ie son zèle 
religieux ; au reste, comment 
ces deux sentiments pour
raient ils ne pas aller de pair? 
L’œuvre de la colonisation n’a pas 
d’apôtre plus ardent et tous les inté
rêts politiques ou sociaux trouvent 
en lui un ardent défenseur.

Nn«l»e»*lau d'an* baaqne
Cincinnati, 8.—-La Banque Métro

politaine Nationale a subi une nou
velle crise, hier, et a virtuellement 
suspendu ses opérations. Le vice- 
président J. R. Kemp a ôté arrêté et 
l’on s’attend â une couple d'autres 
arrestations. On croit que les 
déposants receront plein mon
tant de leurs dépôts, mais le 
capital de la banque (11,000,000) a 
été considérablement ei.tamé. Les 
perles sont dues à de mauvaises 
spéculations et à des emprunts peu 
sûrs, pur suite de la négligence des 
intéressés.

Gin de Dp

Invariablement payable d’avance.

Tontes lettres, corresponds 
etc. doivent être adressées à

OSCAR McDON

4 Cabarets,
Patina,

nces etc. etc.
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bureaux et ateliebs
118 rue St Patrice |

414 et 416 rue Susse*. GRANDE VENTE Argenteries de toutes sortes 
en Gros tien Détail 
“ OHozs

de Gooderham Acompromise par cette manœuvre 
ténébreuse.

Il paraît que les $60,000 de com - 
mission n’ont pas été distribuées 
selon le goût de tous ceux qui ont 
pris part aux négociations de New- 
York.

i BEMI-AMITUELLB
LE CANADAI l.e paru de Gladstone

Dublin, 8—Une grande sensation 
a été créée ici par la nouvelle que 
deux membres anglais du parlement, 
autrefois du parti unioniste libéral, 
ont Joint le parti Glailstonien.

I.a crise européenne
St Petersbourg, 8- Ijb journal de 

St Petersbourg dit, A propos du dis
cours du prince de Bismark : Nous 
pouvons conclure que la paix est 
assurée. Nous préférons celte ga
rantie de paix à une mobilisation, 
mais nous n’insisterons pas sur re 
point, vu que lu prince de Bismark 
a affîrmé le droit qu’à 
d’assurer sa propre 
Nous nous abstiendrons aussi de 
parler des services échangés entre 
la Russie et l'Allemagne, ces servi
ces étant basés sur des intérêts com
muns. Non * t-sperens que ce sera 
encore A l’avenir la base des rela
tions entre les deux pays

I lcclloit
Paris, 8—M. F'ourens, ministre 

d-s a flaires étrangèn s qui jusqu'à 
présent a été sans siege uan» lu 
chainbje des dépu és se présente 
dans le districts des basses Alpes.

Londres, 8—Les démarches pour 
négocier un traité commercial eu 
ire la France et l’Italie uni entièn 
mont échoué.

1.C* ■inul'rnK'Ca «I» l'AUvrcor»
Olympia, H—Treize cudavies pro

venant «les décombres il i l’Abeicoin 
ont été jetés sur la côte.

Meurtre
Chicago, H—J. O’Neil, un million 

naire de celte ville a été trouvé 
assassiné, ce matin, à sa résidence. 
On suppose que le meurtre a été 
commis par un voleur.

Exemeu
Cincinnati, 8—Des examineurs 

déclarent qu'il y a $400.000 des fonds 
de la Banque Metropolitan dont on 
ne peut découvrir aucune trace.

Maritime*
Philadelphie, 8—Dans les cercles 

du commerce, ici, on éprouve de 
sérieuses craintes au sujet du navire 
ang'ais-1 Darien ”. On est également 
sans nouvelles de deux autres ba
teaux disparus.

Le traité Auatro-All
Vienne, H—Le parti allemand 

dans le Reichstag a présenté hier 
un projet à l’effet de faire du traité 
Austro Allemand un acte du parle-

Ias gouvernement considère la 
chose comme inutile, et le projef 
n’a, paraît il, aucune chance de suc-

wyn avec surprise

isez madame ? 
il quelque fois chez

1 Valquez pourrait 
înt qui s’est opéré

is qu’il ne connais-

-vyn, en se levant

répondit madame 
ütjer miss McVane, 
i je lui dois et à la

e fort peu amicale, 
rite, celle-ci essaya

AU COMPTANT

AVANT L’INVENTAIRE.
I fi. LAVERDURIÎ,

Ottawa. 8 Fév. 1888
69 & 75 RUE WILLIAM-

Le lieutenant-gouverneur Dewdnev, «les 
Territoires du Nord-Ouest, est à Itaw a.

Le manque d'espace nous oblige de re
mettre plusieurs articles préparés pour le
présent numéro.___^___

Le parlement anglais s’ouvij demain. 
La rene n’assistera pas et le discours du 
trône sera lu par le lord chancelier.

Le parti conservateur a retnpoite une 
nouvelle victoire, hier, à Haltou, par l’élec
tion du Dr Hendereon C’e.tun siege ga
gné sur l'ennemi et la huitième défaite que 
les libéraux essuient depuis les él» étions du 
22 février. a

On dit que les Jésuites du Canada sont 
prêts à accepter du gouvernemeut-Merci ir 
$300,000 en retour de leurs propriétés cou- 

lieu de $700,000 qu'ils récia-

Les uns sont contents, les autres 
n’en ont pas eu assez, d’autres, en
fin, n’ont rien reçu du tout. De là 

de désagrégation du grrrand

Les Articles de Fantaisie seront 
vendus à un diseompte variant en
tre 20 à 50 pour rent.

EHTIEPOrS V-

BULLSTIM DU JOUR.
parti de la pureté politique et de la 
revanche nationale.

M. Mercier n’a jamais été, de sa 
vie, aussi eratê é. C’est pourquoi 
il n’ose rencontrer les chambres, et 
que la session de Québec ne s’ou
vrira pas avant deux ou trois 
après le temps ordinaire.

Quand tout sera mis au jour, M 
Mercier pourra dire : “adieu, veau, 
vache, cochon, couvée”, ç’en est 
fait de mon ministère 1

&
Do Douanow CAXAIIA

ie. MOITIÉ! PRIX. Les mineurs do Namaitno et de 
Wellington ont tenu des assemblées 
dans ces deux villes, pendant la 
semaine dernière. Ils ont discuté 
les meilleures mesures à prendre 
pour obtenir une protection plus 
efficace' pour le mineur et <!• s con
ditions ne travail plus favorables. 
Dorénavant des hommes comj ôtents 
examineront les puits de mine avant 
de permettra qu’on y mettre le feu. 
Les mineurs ont demandé de plus, 
l’i xpulsion des Chinois de imites les 
fusses du district. Cette demande a 
été accordée par plusieurs proprié
taires de mines de l’endioit.

rapporte de Québec que les 
dernier froids se sont fait tout parti
culièrement sentir sur les bords 
sud-ouest du lac Saint Jean. Sur 
quarante-huit homme qui travail
lai nt A extraire des carrières de la 
pierre pour M. Beemer, une seul n’a 
pas eu la figure gelée. Les autres 
sont encore souillants.

Une dépêche particulière de Win
nipeg annonce que le conseil de 
ville a décidé de faire faire le relevé

À^Vo'i'usde neut du Bure» i de Fuit®
chaque pays 
Lanquillite.C. N RVI L LE

EPICISR
Xo. IIR Rue Rideau, Ollawa.
Importe directement ses vin? pur* et liqueurs 

Entrepôts de l'accise, 87 rue Besserer. 
Ottawa, 19 Nov. 1887—1 myn d’un ton qui 

?z fait à votre tête 
st résulté. Je pars

passivement aux 
i adieu à madame 
à la voiture, 
in visiteur montait 
el Pedro Valquez, 
Il ôta vivement 

madame Welwyn

ir inattendu ! Je 
a pas dit que vous 
emps t
foir mademoiselle 
la ramène comme

W. O. McttAY,
/ M PO HTA TE V U OU

Vins, Liqueurs, Cigares et tabac,
AUSSI PROPRIETAIRE DE

BKYSOIN 
«R Ail vil 

& CIE 
148,150,152,154, roe Sparks

litquées, au 
maient d'abord. UNE ESCOUADE DE TRAVAIL 

LEURS
8ir Hector Langevin e*t parti, Ir «t, pour 

Qjéhec, où il assistera à la grande d'-.uon:-- 
tration de demain. Il prendra aus-i pari au 
banquet donné, samedi, à Quebec ù Sir 
Adolphe Caron, et reviendra immé üate- 
ment après à Ottawa.

On
L’abeille et le frelon vont tou

jours de compagnie. Ottawa n’est 
point, sons ce rapport, une ville 

plionnelle. Ce en quoi elle 
l’est, c’est que ses frelons sont plus 
connus que ses abeilles : les “jouis
seurs” font toujours tant de bruit ! 
Moitié abeille et moitié frelon 
allons essayer de bourdonner 
oreilles de nos lecteurs les noms de 

plus laborieuses abeilles. Pais
sent ils être par là encouragés à le 
devenir eux-mêmes !

A côté de l’employé civil, qui se 
contente d’émerger au budget et 

n’a d autre ambition que d'y

i, L’Hotel Richelieu,
Agent pour les Commits île Bois,

446 - 448 - 450, RUE SUSSEX.
Son H.nneur le main- Slewarl a eu, hier, 

le ministre des chenrnsune enlrivue avec 
de fer et canaux, l’honorab'e M. l’ope, 
pour lui représenter 
lruire un nouveau pont

la nécessi <• de cons- 
sur le ennui H i- & Cie Aux Amateurs

m hydroyraphique des rivière» Assi- 
inboine eiRougu qui passent dans la 
la ville, afin de voir s’il n’y aurait 
pas moyens de les endiguer de 
façon à en élever le niveau et les 
rendre navigables depuis la ville 
jusqu’à la frontière. Ce projet, s’il 
est léalisable offrira de grands avau 
tag s el Winnipeg enlèverait une 
giande partie du commerce qui va 
actuellement à Saint Paul Miun.

KTKANGKK

Du Sportdeau, vis-à-vis la rue Somerset, et cinq 
plus bisque la rue Maria.

|nt vers la jeune 
egard eût sur la 
oiseau qu’il veut

pression d'horrible 
paya de la main 
•e sembla vouloir

■lie, vous paraissez 
us étiez tout-à-fait 
[u’il n’y a rien de

îarticulés s’échap- 
i pour la conduire 
•nue et continua à

GLADSTONE HOISE

I
ll y a eu, hi r, à llinlonburgh,

iblée des co îlribuables du town- 
sujet de l’annexion à

Nous tenons l’entrepôt le plus considéra
ble d’armes K feu, ammunitions, appareils de 
pèche et articles de SPORT de toutes sortes.

e illustré et la liste

11111* TON A II IVIXJ,
Importateurs.

334 Rue ■Wellington.

emerger davantage, il y a l’employe 
qui étudie, fait des recherches et 
qui, satisfait de son sal'tire, s’etlor 
ce d être utile au pays. Bras des
sus bras dessous avec le jeûne élè 
gant qui ne songe qu’à voir et à 
êt.’o vu, se promène soi’vent un 
jeune homme pensif et seneux, dans 
'e cerve; j d’quel les idées bouil
lonnent comme la lave des volcans. 
Tout près de l’homme politique qui 
décide de son voie entre la poire et 
le fromage, dans la salle iun île 
d’un plantureux cîner, vit dans la 
pauvreté et la modestie un homme 
qui étudie profondément, qui géné
ralement voit juste et résout les 
prob èmes. Il appartient à la classe 
des “travailleurs.”

Quand la nuit s'est voilée de tou
tes ses ombres, on voit, à travers la 
fenêtre indiscrète, que les lampes de 
ceux-ci brûlent encore. Dans le pro
fond silence de la ville, on entend 
leurs plumes qui crient encore ; lors
que tous dorment et se reposent, 
le sait, leurs yeux sont encore ani
més et brillent encore. Approchons 
néanmoins. Peut êlre ne nous en
tendront-ils pas. En tous cas, nous 
entendraient-ils qu’ils ne nous re
connaîtront pas. Saisissons-les par 
le vif.

Comme le prove; b >, “à tout Soi
gneur, tout honneur,” doit toujours 
être respecté, nous mettrons en pre 
mière ligne celui qui, de l’aveu 
de tous, est le chef des tra
vailleurs.

velle
ship de Nepean, au 
la cité. Ce projet rencontra quelque oppo
sition. Les objections sont que lu cité est 
endettée de près de $3,000.000 ; que sa 
dette not ante est de $105,000 ; que ses 

l’année 1888 ne suffiront pas

re cataloguVoyez not 
de nos prix.

L’ancien hôtel connu wons le nom de 
Poulin’s Sample Boom est maintenant 
tout rlparl A nenf, son nonvean pro
prietaire M. (leorge Simms n’a rien 
epanpit- pour le confort des personnes 
qnl dôNlreront l*enconra*er. Un nou
veau stock de liqueur* et de cl*:are*de 
qualité wnpôrleure, vient d’etre acliete 
et ne lal*we rien A désirer.t recettes pour 

à payer les dettes contr ôlées antérieure
ment, et que, par cette annexion, les habl- 

du township Nepean seront taxés
Bismarck reçoit de toutes les par

ties de l’empire des télégrammes de 
félicitations au sujet des vues émises 
dans son récent discours devant le 
parlement allemand.

On mande de Shanghaï que près 
de 2,000,000 de Chinois ont péri 
dans les récentes inondations de 
Ho Ang Ho.

Iæs nouveaux alliés auquel le 
prince Bismark a fait allusion dans 
son discours seraient l’Espagne, la 
Roumanie et la Suède.

GEORGE SIMM#,
Propriétaire.

tantî
pour supporter une port de celle dette, dont 
ils n’auront aucunem ent jirolité.

' 2 2 N H lin

—EST LA—blées lcciles, j uii, ùIl y aura des as 
StewartoD, Mount Sherwood et Hochest r- 
ville, et le résultat de ces assemblées sera 
pris en considération à une autre assemblée 
générale, qui sera tenue, samedi, à Hinton-

RESTAURANT MEDAS Premiere Loi de la 
Nature.

tme Welwyn lors- 
rous ? Qui vous Carre du Marche By

ex H.TJH YOIlIt.

française.
Vins, Champagne délicieux.

Cigars qualité Extra. 
Les rejias sont servis à t< 

puis 7 lire. a. m. à 11 hr 
ün Cuisinier de pre 

service du restaurant.

Cuisinelerite ?
tombe renvoie ses ! Il appartient de droit aux citoyens l'Ot

tawa de se protéger contre les attaques du 
froid en achetant leurs Fourrures chez

L’EMPRUNT-MERCIER. outes heurs, de
A Londres on commente favora

blement le discours de Bismarck. 
Un croit que lord Salisbury rece
vrait l’approbation publique s'il 
travaillait au maintient du “statu

Dans les cercles politiques en 
France, on pense que Bismark désire 
sincèrement la paix mais on se de
mande si l’attitude prise dans son 
discours n’est pas propre à blesser 
l’amour-propre des autres 
justifier l’armement de la Russie. 
“ Le Temps ” dit que le prii ci pal 
but de Bismack semble être de faire 
connaître à l’Europe la force actuelle 
de l’Allemagne.

Il circule dans les cercles officiels, 
à St Petersbourg, que le gouverne
ment ne changera en aucune façon 
les mesures militaires déjà prêpa

mière classe est auOn aura avant longtemps des 
révélations fort intéressantes sur 
cette opération financière, 
leur" est loin de nous avoir tout dit 

sujei, bien qu’il soit entré

ne puis plus me 
>nel...M. depuis le 
’est lui ! c’est bien

wyn agitée à son

les mômes yeux r 
voix... Tout, tout 
lie quitté la tombe

rayée de sa vie ; 
rte de l’hôtel où 
s conduisirent la 
vyn la mit au lit. 
>ur aller rejoindre 
a voiture, 
les suites les plus 
is qu'elle nous a 
lquez a probable- 
iam Gray ; vous 
continuellement, 
déclare pas.

Je ne pourrais Je 
use.
Welwyn, il était

n’a jamais parlé 
ivre enfant ! elle

amis, fut eu état 
avec son amie

HID AS G ALLIEN,on
“L’ElfcC- f'ropriétaire.

24 12 87—lm.

dans une foule de délai.s, que noos 
fait connaître, l’autre jour, à 

lecteurs, et il nous a caché les

Les bourses des acheteurs seront en 
même temps protégées, s'ils agissent

Assortiment complet de Fourniture pour 
Messieurs.

■

nations elfaits les plus importants.
11 paraît que M. Mercier est dans 

bien grand embarras à ce sujet, 
et que son voyage en Europe, lors 
qu’il était parti d’ici pour la Floride, 
a tout autre objet en vue que 
santé et le désir de voir leSa nt-

►
111 RUE RIDEAETVoitures de Place de 1ère Classe

Communication téléphonique en tout temps. 
No.266, rue St. PATICE, OTTAWA.

GUSTAVE BRCA RD.

un ------- :o:--------1

Les plus grandes de (ouïes 
les grandes ventes à l'occa
sion de l'Inventaire SE POUR
SUIT ACTUELLEMENT.

4 ar -vMgr J. Thomas Duhamel.
Avez-vous jamais, ami lecteur, 

réfléchi un moment sur ce que doit 
être la vie d’un évêque ? Quand il 
siège sur son trône, dans les ondes 
de l’encens parfumé, entouré de 
prêtres pleins de respect et de défé
rence, en face de tout un peuple 
qui attend de lui un seul mot pour 
croire, un seul signe pour agir, il 
semble si près de Dieu qu’il n ; de
vrait avoir presque aucune part aux 
soucis de la Urre. Cependant, il 
est loin d'en être ainsi. A p2ine a- 
t—il quitté les parvis du temple et 
dépouillé les vêtements sacrés, qu’il 
lui faut se mesurer avec des diffî 
cultés nombreuses et qu’il doit se 
rappeler la responsabilité terrible 
qui lui incombe.

Mgr J. T. Duhamel était jeune en
core, quand ces charges lui fuient 
imposées. Le champ était vaste, 
les besoins nombreux, les ressour
ces exigues. Sans doute, le vénè- 
râble Mgr Guignes avait fait 
beaucoup ; mais après tout, ii 
n’avait vécu qu’une vie d’homme et 
la vie d’un h jmme est si peu de 
chose, comparée avec les exigeances 
d’une grande administration. Et 
puis, Mgr Guigues, lui, n’avait été 
l’héritier d’aucun autre évêque.

Combien de nuits passa Mgr Du
hamel à se tracer un plan d’action ?

COMMENT FAIRE L SAGE DE
L’Eau Minérale de St Leon.Père le pape.

“L’Electeur” pourrait nous dire 
jusqu’à quel point est fondé le bruit, 
qui circule au sujet d’une somme 
de $60,000 payée par la Chemical 
Bank, de New-York, à titre de corn 
mission, à certains négociateurs 
Montréalais et Québec juo s pour le 
gouvernement-Mercier.

Cette commission aurait été payée, 
lorsque l’emprunt était considéré 
comme conclu, et la banque ci-des

nommée en réclamerait main
tenant le remboursement, vu que 
la négociation de l’emprunt 
échoué par suite de la mort du pré
sident du syndicat prêteur.

De là l’embarras de M. Mercier. 
Il lui faut rembourser les $00,000 de 
commission payée, et tout cet ar
gent a été dépensé.
^Une partie a été dévorée dans les 
élections et une autre partie est res
tée collée dans certains goussets de 
Montréal et de Québec.

L’effort qui se fait actuellement

COLLEGE MILITAIRE ROYAL
DU CANADA

KINGSTON, ONT. Le Reichtag Allemand a adopté 
hier, en comité, le bill militaire, 
tans modification aucune.Comme purgatif, pre 

- d’un à trois ho s cht
avant déjeuner. . Un ou 
deux verres aux repas 

| agiront très-eflicact meut 
, contre la dys

. ! Le Collège Militaire Royal est établi dans 
le but de donner une éducation comnlète 
dans toutes les branches des tactique< Mili
taires, for ifications, manœuvres, corne de 
génie et toutes connaît sauces scientifiques 
générales nécessaires pour acquérir le véri
table art militaire et pour former des offi
ciers pour le commandement et l’état-

ETATM’INI»
Aucune offre raisonnable 

ne sera refusée durant et 

mol».

Il y a eu, à New-York, dans le 
cours du moi» de Janvier 377 in
cendies. C’est le chiffre plus élevé 
qui se soit vu.

Une explosion de g z naturel, 
s’est produite dans une résidence 
privée, â Anderson, Indiana. La 
rnaifon a été en 
un nommé F. G 
La femme du propriétaire de cette 
résidence est sérieusement blessée. 
C’est la troisième explosion de ce 
genre qui se produit depuis une 
semaine, à Anderson

Les drapeaux flottaient hier sur 
tous les édifices publics de Boston, 
en commémoration de l’acceptation, 
par l’Etat du Massachusetts, il y a 
cent ans, de la constitution fédérale, 

le personnes, 
Humiliation et

rspepsie.
Il*; Kaur qui 
meilleurs ré

renez ce 
e»t un des 
actifs altérants, buvez-en

lGo

un verre (a) De plus, le coure d’études est organité 
de manière à procurer une connaissance pra
tique et approfondie sur toutes les matières 
essentielles de la haute éducation modei

pour afiections 
es, pur. liera vv- Achetez vos articles main

tenant pour l'automne pro
chain et épargnez 50 pour 
cent

i. tie détruite et 
ger a été tué.itoi(b) Le Cours de Génie Civil est complet 

et parfait dans toutes les branches.
(c) Le coure obligatoire d’arpentage est 

le même que celui requis par les arpenteurs 
des terres Fédérales; le cours volontaire d'ar
pentage est celui suivi par les arpenteurs 
topographiques du gouvernement Fédérai.

Les examens pour 1 immatriculation ont 
lieu en juin de chaque année. Les candi
dats doivent dépasser quinze ans et être au- 
dessous de dix-huit ans le premier janvier

La durée du cours du Collège est de qua
tre années.

Quatre commissions à l’Armée Régulière 
Impériale sont sic cordées aux gradués an
nuellement.

Pension et instruction, $100 pour chaque 
terme, consistant en dix mois de pension.

Pour autres informations, s'ad:
V Adjudant-Général de la Milice, Ot 
~Ottawa, 19 Nov. 1887

régulateur na
turel, l’Eau de Kt.-Léon 
s'adapte à tout* s le* cons
titutions. Prenez-en as- 

■*4* sez pour qu’elle agisse 
2e oœine lég r purgatif.
PT Cette Eau est en vente 

chez tous les principaux 
pharmaciens et épiciers, à Vingt cls le gal
lon, en gros et, n détail, par la

R
com pre d «Au c 
tie * m «lejeuner, 
creme, 1 grand 
PlaMn couverte,

nt sans égal sous le-

Nous n'avons esquissé qu’à 
grands traits la figure de notre 
évêque. 11 faudrait déjà un livre 
pour raconter les premieres quinze 
années de son épiscopat. Que sera- 

nze ans

Dupuis <& ITolinCompagnie Eau Bt-Leon 
No. 5311 Rue Sussex, Ottawa. dit-on, ont 

au bom-
Cent mille 

assisté â l*i 
bardement du palais de glace à 
Saint Paul, Minnesota. Un a obtenu 
de très beaux effets de coloration à

aura passé qui
tAto rl il Kappoil ''

tSTN.B. -Pour la dyspepeie ou l’inrli 
gestion, buvez l’Eau aprèi chaque repas, 
et pour la constipation prenex-là avant dé
jeuner.

H BOY JE J. N. A.

u ni
>1 m'/A



I $1.00 le Billett «leur des Lots, - - - - $50,000 
Gros Lot : n immeuble de - 5,000

Valeur des Lots, - - 
Gros Lot: Vu immeuble de - 1,000

$10,000

1ère SERIE {

2me SERIE {

LOTERIE NATIONALE DE COLONISATION
Sous le patronage de .H. le curé A. La be Ile

Au profit de l'Œuvre dse Sociétés Diocésaines de Colonisation de la province de Qu 
Fondée en Juin 1881, sous l'autorité de l'Acte de Québec, 32 Viet., chap. 30.

LE NEUVIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE

MERCREDI, 15 FEVRIER 1888, A 2 HEURES P.M.
800,000Valeur des Lots, - -

cigares qu’il a prétendus mauvais. Je

"Li îeiïeSÜë que J’»l vu battre «'appelle tooe l<£ Inetrameut^dômlT Kï“»S MtfdOIlgîll, MâCdOUtall di BclCOUft ‘

Georgina Loiselle : elle travaille encore u*age au printemps. On ne doit jamais re- 0 0
dans le même établissement. , mc‘“re au temps des semences un tel tra avocats, frocchkURS, etc.,

George Warren, cigarier, dit que plu- : vail ; on a toujours assez a faire quand ce t ■
sieurs fabriques de cigare* n'emploient que temps est venu. **

—Æi.--------|=£wSS5~=l «“ MANIIFACTUMEBE DE

gppflEUi BÊSEISMI O’Cara * Remon | B. B. BDDY& 016
par les cheveux. Durant mes trois ans est profitable ; aussi c'est une raison de AVOCATS. SOLLICITEURS.

üpxsrsspjr’*m „ N0™:E^ lLIMITBB
Jacques Claude, cigarier. Je suis entré plus ça coûtera cher : c’est là le principe Blo° Hay’ rne Sparks. Ottawa. Ont. 

en apprentissage sous contrat pour trois des éleveurs. Si vous voulez avoir de belles PRES de I'mutkl rcbbell
ans. Je liai travaille que trois mois et vaches, développez bien vos génisses des Martin O'Oapa r t?
(lai,IH«e jen?ps Je 11 *' *agne <iu une piastre. |e ba»âge,continue*fe»olnjusqu’atroisans. ' °°AR1 C' K‘
A la nn de la premiere semaine; je me suis f^e auquel elle devra vêler et 
trouve devoir 20 cents d'amende de plus bien richement le soin que vous 
que ce que j avais gagne. continuer comme vache a lait.

M. Ilelhronner dit ou il ne fera venir 
dorénavant que les témoins cigariers qui Alimentation des bestiaux
pourront prouver des faits nouveaux. J'ai .. , ,
aussi en mains, dit il, des declarat ions très Nourrissez vos bestiaux a des heures
graves concernant certains faitsd’immorali variez leur nourriture autant que
te survenus dans quelques fabriques. Elles P0-181»!6 i 11 )' H de très urands avantages a 
devront, je suppose, faire l’objet d’une leur donner la paille et le foin haché ; da- 
Béance privée pies plusieurs autorités en agriculture, il

Une deputation du conseil central des y u u,,e économie de 12 a 15 pour cent a 
• rts et metiers demande a la commission donner le foin de celte maniéré aux che 
de vouloir bien accorder des seances pri- vaux et de 2.) a 30 pour cent pour les bêtes 
vees pour permettre de recevoir les teinoi- a cornes et les moutons. Les navets, les 
gnages de certains témoins, auxquelles betteraves haches donnés une fois par 

_ rsdéclarations pourraient nuire. jour aux hetes a cornes, contribuent beau-
Il est résolu une, pour l’audition de ces coup à les entretenir en bon état. Les pa- 

témoms.lv public sera exclu de In salle des taies sont meilleures que les navets pour 
seances. Les représentants de la presse vu qu’elles soient cuites; car les patates 
seuls seront admis avec entente qu'ils ne crues sont d'une digestion dillicile pour les 
publieront que les témoignages sans men- bêtes à cornes et les che 
tionner les noms des témoins.

La seance est ajournée jusqu'à deux heu
re», cette après-midi.

Noin des instrumente CARTES PROFESSIONEI.I.ES Ü^AVIS ! SEHEE PATINS !
— cailleries et ferronneries, c'eet

cultivateur

Chez Thos. tiirkett, 115 rue Rideau
P. S.—1,000 paires de Patins de tous prix et de toutes les grandeurs ; 1.000 Clochettes pour slcig 

Venez et vo>ez par vous-mêmes. 2111 87-1

ETABLIE EN L’ANNEE 1854. INCORPOREL I L’A N NEE ISSfi

HULL, B. Q.E. P. RsiioN
\McIntyre, Lewis & Code Manufacturiers et Marchands en Oros de

Avocats, Solliciteurs et Solaires

Attention toute soéciale donnée aux affaires commerciales.
Bureau : Au-dessus de la Banque des Marchands. Ottawa.
Argent a prêter sur propriétés foncières.

BOIS DE CHARPENTE
fortes, Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de .Maisons, Etc, Eté, I,

i
.Seaux, Baquets, Planches à laver, Boites et Caisses d’emballage,A. LjMcINTYRE. Solliciteur de la Banque de j

J. TRAVERS LEWIS. Solliciteur de la Bun- !
que Union.

R G. ( ODE. ALLUMETTES l-TELEGRAPHE ” DE PREMIERE QUALITE

GEO. Mol A U RI N, L. L. B.
AVOCAT, Etc.

Bureau : 1» rue Elgin, Ottawa.

J. JP. FISHER
-JS
qu'au jarret ou uu 
un écoulement alu 
dés eloppement de 
sance u des boutons pure 

Plus frequentes sur les 
rieurs, pour arrêter ces progrès, 
maladie est à son d' but, il faut 
poils, laver deux ou trois f 
avec de l'eau tiède et du savt 
nier avec un sulfate de cuivre ou 
de zinc dilués : 2 onces de sulfate d 
dans une pinte d'eau par exemple, 
après ehaque nettoyage, on peut se servir 
île l’animal, au debut de sa maladie si le 
temps est sec et les routes peu mouilllees. 
Eviter l'humidité et la boue avec !e plus 
grand soin de dot 
liante et tonique.

jambes (Mud Fever,)— maladie 
x peau des régions Inférieures du che vul 
vaut s'étendre depuis le paturon jus- 

genou, caractérisée par 
•udanj et fét ide et par le 
bourgeons donnant nais

AVOCAT. SOLLICITEUR. Etc. 
pour In Cour Sunn-me. le Parleme 

les Dépariementa Publies.
Scottish Ontario Chambers. Ottawa, Ont.NECROLOGIE
McVeity & He ndersoibrvs posté- 

s, lo-sque la

par jour 
t lotion-

de cuivre 
.Aussitôt

La mort est venue enlever i 
de sa famille et de ses amis AI. Lucien Sa 
muel Adam, Notaire et Shérif du district 
de Saint-Hyacinthe. Agé seulement de 40 
ans, il était a cette époque de la vie ou 
l'on goûte pleinement l'amour d une épou
sé dévouée et les douceurs du foyer domes
tique. Mais Dieu dont les secrets sont im 
peiiétr&blcs a voulu appeler a lui le regret 
te défunt, presque subitement, apres une 
maladie de trois jours, lui donnant toute 
fois la supreme consolation de recevoir 
avec foi et pieté les derniers sacrements.

M. Adam, né au Coteau du Lac, le 10 
Novembre 1817, avait fait son cours d’étu
de au séminaire de Saint-Hyacinthe, et 
avait étudié la loi sous feu M. Louis Tache, 
notaire distingué de cette ville.

Il lui succéda comme shérif du district 
de Saint-Hyacinthe, et c’est dans l’exécu 
lion de ses devoirs comme tel que, dans la 
grande tempête de neige du 20 janvier der 
nier, il contracta I inflammation 
mous qui devait le conduire au

Il expira vendredi, 3 févrie 
des pleurs de

à l’affection
AVOCATS, SOLLICITEURS. Etc. 

Agents pour lu Cour Suprême et les Départe 
mente Publics.

Scottish Ontario Chambers, Ottawa, Ont.
Taylor McVkity. Geo. F. Henderson.

STEWART, CHRYSLER & GODFREY
AVOCATS. SOLLICITEURS 

Agents pour lu Cour Suprême et le Parlement.

Chambres Union, 14 rue Metcalfe, Ottawa, Ont.
McLeod Stk

mer une nourriture

Ferme en général
L’on ne pe 

produits sur 
profonds

ut obtenir d'abundan 
une lerme

its et h
que par de bons et 
par des travaux de 

désirer, qu’en 
ni tous les engrais 
plus possible des 

parfaits, par- 
moins de

ucoup 
pour se

mettre à meme d’entretenir dans les meil
leures conditions de nombreux bestiaux, 
attendu que les animaux sont le plus so
lide point d’appui de l'agriculture ; enfin 
l’on ne parvient a faire bien en pratiques 
agricoles lorsque ceux qui exploitent une 
ferme faisant agir la tète avec les bras, 
savent joindre le raisonnement aux tra 

de tous les jours. Nous affirmons que 
ce sont là autant de conditions essentielles 
hors desquelles 1 agriculture ne fera jamais 
une de se ruiner dans l'ornière de la rou

WA ht F. H.
J. J. Gudfkiy

Chryslerlabours, que 
re qui ne laissent 

recueillant aoignvuseme 
pour s’en procurer le 
mieux decomposes, des plus 
ceqiie ceux-ci,bien que présentant 
volume, sont cependant les plus 
dants. Il faut encore se procurer bea 
de fourrages de bonne qualité, pt

W. J. CODEde
ibeau.
milieu

e ses amie accourus à soi
Avocat, Nolllelleur, Etc,

Scottish Ontario Chambers, Ottawa, Out. 

---- ARGENT A PRETER-----unt a rempli ses devoirs publics 
ctitude. lion père et bon époux, il 

nfants pour 
t nombreux amis 
té inaltérable

Bradley St Snowlaisse une femme et 
déplorer sa perte et 
n’oublieront point sa gaie 
franche amitié.

Le défunt était frère de M. l’abbé Adam, 
curé d’Hochelaga, de M. Antoine Adam, 
avocat et écbevin de la cité d’Ottaxva. et du 
Père Adam, S. J., et de Mesdames Monge 
nais et Phaneuf, de Rigaud.

Lee funérailles ont eu lieu, lundi, à l’é 
paroissiale, au milieu d'un grand 
urs de parents et d’amis de la fa-

uuatre e

AVOCATS. SOLLICITEURS pour i.a COUR 
SUPREME, NOTAIRES, Etc.

R. A. Bradley. A. T. Snow.

Argent à prêter à ti . avec privilège de rem
bourser en aucun tempe.

GUNDRY & POWELLconco 
mille.

Le deuil était conduit par MM. l’ahlié 
Adam, A. Adam, Samuel Bourgeois. Irè
ne Boivin, Alp. Boiviu, Dr Mongenais et 
Théophile Boivin.

Parmi les assistants nous rcmarquâ-

L''honorable M. Sicotte, J. C. S., l’honora
ble B. de LaBruère, président du conseil 
législatif ; F. Dupont. M. P„ M. E. Ber 
nier, M. P., Son Honneur M. le maire Des- 
saulles, MM. P. S. Gendron, ex P. C. S.: 
Richer, P. C. S.; Blanchard. N. P. coroner ; 
Morin, N. P. Dessnutels, N. P., Boisseau,
N. P.; Guertin, N. P.- Desclu-nes, N. P.; R. 
E. Fontaine, Louis Lussier, A. Gendron, 
J. B. Blanchette, E. Mallette, M. Saint 
Jacques, M. I).; Saint Germain, M.D.; 
Turcotte, M. D.; Bernier. M.D; Chapnt, 
député shérif ; Chagnon, H C. S.; R. Ray
mond, Noé Raymond, Alpl 
L. A. Choquette, Alp. Choquette, TDufort, 
J. O. Dion, Louis Coté, H. Pagneulo, R. 
Saint Jacques, Clément, Crébassa, Hamel, 
Lenahaw, Rlnguette, Mathieu. A. Beau- 
dry, V. Côté, J. Morel, député-régistra 
leur, Saint-Liboire • J. E. Perreault. L. P. 
Morin, Cliallfoux, Brousseau, H. Préfon- 
laine. Sherbrooke, M. Joseph Barsalou, 
maire de Maisonneuve, H. Taché, René 
Daigle, Alex. Brousseau, etc., etc.

Il y avait aussi trois citoyens de la pa 
roisse d’Hochelaga, dont M. l’abbé Adam 
est curé: MM. P. Rafferty, C. Beaupré et 
Ad. Morrissette.

Les porteurs des coins du drap étaient 
l'honorable juge Te'lier, MM. Jos. Roy. A.
O. T. Beaucliemin, V. B. Sicotte. G. Dui-

Avocats, Solliciteurs, Etc. 
Agents pour i.a Covr Supreme et les

DEPARTEMENTS

Bureau: 25 rue Sparks, eu face de l’Uutel Russell
T. C. Powell.All TEM1SKAMING Arthur W. Qundry

BOBBINS, KIDD i RUTHERFORD
JOSHVtl TASSfe

Brochure de 20 pages in-8o
10 et. L'EXEMPLAIRE

Avocats, Solliciteur*. Solaires, etc.

îes*Départ*'m le Parlement.

— ARGENT A PRETER —

Bureaux: Scoitish Ontario Chambers, Ottawa : 
Kempt ville, Oniario.

DGiXB Geo. E. Kidd
Alex. C. Rutherfordlin venir an Bureau du CAN IDA John Ho

IH
mîonse Ha

Docteur NOUN Sj^mSBail _
“CANADA ATLANTIC" CiicniiB deFenlnPacilqne

H AMES vtS
U B^STK'SSUKi teTE&SNT. Elles u ont jamais failli : enlèvent les 

cul la régularité : sont douces, 
i guilt et (l’un excellent eil'et. Pa
yé-- par la malle a l'abri de toute 

non sur réception de *2IX). T -ute 
correspondante est confidentielle. Adressez: 
COMPAGNIE DK MEDECINE DK TORONTO. H. P. 
Bolio 576, Toronto. Unt. 24-1-88-89

CHIRURGIEN DENTISTE
Coin des rues Sussex et Rideau 

OTTAWA

- De9Er
C11EN1N DE FEEmrs ; atteur 

ibles ait
Heures de Bureau à 5 p.m.

Dr J. A. FISSIAULT TABLE HORAIRELA VOIE LA PLUS COURTECHIRURGIEN DENTISTE
‘■35 rue Sparks, vis it vis le Russell

Extraction des dents à l'aide du gaz.
Heures de bureau, de U à d heures.

FERRONNERIES ------- ENTRE-------- Les convois quittent la gare UNION

Montreal et OttawaLGgueau et Jules Saint-Germain.
Le service a été chanté par M. l’abbé M. 

L. L. Boivin, assisté de MM. P. Boivin 
comme diacre, et G. Dauth, 
diacre.

Etaicnts présent an chœur :
MM. les abbés B. Leclerc, X. Ber 

J. Prince, P. LaRocque, chanoines, mm 
F. Tétrcault, J. Turcotte, G. LePail 
leur, A. Dubuc, J. D. Michon, Ignace 
Adam, S. J., F. Adam, curé d’Hochelaga; 
P. Lamarche, S. J., J. Bourgeois, P. Lato 
chef le, L. Duhamel, P. Dallaire, O. P. 
couvent d'Ottawa ; P. Maricourt, Prieur, 
dominicain ; P. Coté, curé de Notre Dame ; 
J. E. Marcoux, vice recteur de l’Universi 
té-Laval de Montréal.

Noua offrons à la famille épi 
tlments de sympathie la plus

4.30 A. 11. 
8.25 “ 
4.30 P. M.

'Pour Montreal Trois 
Rivubeb, Qveiec. 
Saint-J KAN, Halifax 
et tous les points a

Pour Kinuston.Petkk 
i h- ho. Toronto, De

troit. Buffalo. Bay
l ( tri.Vi.icaO' étions 

les antres points à

L'une des plus anciennes maisons ci 
les de la vallée do l'Ottawa et des mi 
liées sous le rapport des bas prix 
lité des articles ollons on vente.

ommercta 
mieux quali 
et de la qua- OTTAWA A BOSTON ET NEW-YORK, 

ET TOUS LES POINTS A 
LEST ET AU SUD

GEORGE COXcomme sous
LITOGRAPHK, GRAVEUR.

CUCHEUR ET MEDAILLEUR 
sa hue Metcalfe,

______  OTTA A, Ontario

McDougall & CuznermS: Les convois partiront de la gare de la rue Elg 
comme suit :

TRAIN EPPRESS DE MONTREAL
Q nn A M TRAIN EXPRESS se raccor- 
OiUU “iIlls lam avec l'ExpressduGrand 
t roue a Coteau pour l’Une-t et à Montréal avec 
les trains du <>rund l'ron ■ pour 1 Est ut le Sud- 
Est, arrivant là
A KH D M TRA!N RAPIDE avec salle 
4idU T ilvli u dîner, arrivant à Muni real 
a s.2o p. m.. se raccordant avec les trains du 
Vermont Central et du Urand Ironc pour l'Est

11.30 1. IM. 
11.00 P. M.

Enseigne de la grosse Tarrière.

CHS. DESJARDINS----MAGASINS: —

Rue Sussex et rue Duke, Chaudière Agent d"Amurano.'. kt Courtier

Hotel Itussell, No 20 rue Sparks
----OTTAWA-----

3.30 P. M.
■ Ahnprior,Renfrew

12.01 MINUIT l
23 11 87-88

a 11.30 a. ra.

Aux l'einlres et aa Public en Général
Tapisseriss, Peintures, Huiles, E:c

Représente la CITIZEN, départements du 
Feu la Vie e. des Accidents; aussi agent 

pour plusieurs Compagnies Anglaises 
de premiere classe.

, Pour Port A rthi r,

12.01 MINUIT
! nord-ouest du Paci

orec nos sen

1a mort vient de frapper, hélas !.... 
L'airain du Saint lieu ho lamente,
Kt la brise • la voix narrait ie 
Mêle ses pleura à ceux du glas.

l.cs convoie arriveront à 12.30 p.m. et 8.10 p.m. 
de l'Est, se raccordant a la gaie non aventure, 
Montreal, avec les trains de l’Est et du Sud. 
^Char Palais Pullman sur les trams do .Mont

Un train quittera la gare du chemin Rich 
moud à 7.4A a. m. et 4.83 p. ns. se raccordant 
avec les trains Express de Montréal.

Capitaux réunis ! - - - $10,000,000

grandes vitres de chassis 
(Plate Glass)

Je pose les Marchand de Boyaux à incendies et 
especes do marehan lises en caoutchouc, com
mandées reçoivent une attention immediate.

Æfl'JI. DesJardins donne une attention 
toute spéciale aux affaires d’assurance

toute.-. 7.00 t. M. 
3.15 P. M.

t Pour Prescott. New 
N ork et *ous les 

, l-oints dans l'Etat de 
l New-York.

Le glas demande une prière ......
O frères! prions pour l'ami 
t^ui s'est pour toujours endormi, 
ht que l'on porte nu uimellcre.
Oui. prions! prions A genoux,
En jetant des fleurs sur sa tombe.
Pour qu'à l'heure oit chacun succombe, 
Quelqu'un se souvienne de nous.

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE

JOHN SHEPHERD Billets d entier parcours, tables horaires, car 
tes et tout autre renseignement peuvent être 
obtenus au bureau des billets de la Cité A'o 42
rue Sparks.

EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 
VIA ROUSE'S POINTLAURENT DUHAMEL

227, Hue Rideau. Ottawa ETAL D MARCHE BY.
1.20 P.M. SÏÏSSV.T KSte
à 5.40 p. m. et se raccordant a cot endroit avec 
les trains du Vermont Ventral et Delaware et 
Hudson, pour l hst et le sud, arrivant à Boston 
à 7.IU et à New-Y ork à 7.00 le lend

Assortiment eo plet des meilleures viandes 
du marche d’Ottawa. Kngroset en détail : mou 
on, porc, saucisses, etc. t omme par le passé. 

M. Huit.miel se fera un devoir do satisfaire les 
pratiques qui voudront bien l'iionorcr de leur 
bienveillant patronage. 1 12 87-S8

J. F. PARKER.
Agent des Billets et des Passagers de la Cité.------ POUR LA--------

Figure, les Mains, la Peau et le 
Teint en général

Crème de Miel et d'Amende de Hinds. Gelée de 
Concombres et de Roses et Molodortna.

Un assortiment complet oi nouvea 
clés de toilette ci-dessus venant d'êti

AGRICULTURE emum matin, 
attachés aux

D. McNICOLL,
Agent général des Passagers. 

LUCIUS .TURTLE, 
Gérant des Passagers,

dortoirs l’ullman sont 
trains entre Ottawa et liosion. Les passagers 
d'Ottawa pour New-York prendront les Pull- 
man à Saint-Albans ou a Rouse's Point.

Ives billets, les lits et tout autre renseigne
ment peuvent être obtenus au bureau des billets 
dt la cité ou aux stations.

E. J. CHAMBERLIN,
Surintendant Génér

I iv- chars

W. E. BROWNLe fumier
r devrait 
une fosse 
urinesvonnerie. Les 

naireinent. te 
on pourrait 
tnier. Celui-

csr, avoir sous le pavé 
de bois ou en ma- 

rdent ordi- 
omberont dans ces fosses d'où 
facilement les ajouter au fu

serait que plus subs

Drainage

u des arti
MANUFACTURIER kt MARCHAND

tdi

R. A. McCORMICK CHAUSSURES EN GROS ! PERCY R. TODD
Agent général des Passagers.A transporté son établissement au

No 61, RUE RIDEAU
19 11 87-88 (Porte voisine de M. Wall, épicier.

CHIMISTE KT DROGUISTE G. PHILBERT75 TtUE SPARKS TAPISSERIE !Un terrain ordinairement humide ne 
sera jamais productif si vous ne le drainez 
pas. Quand on ne peut pas facilement se 
procurer les tuyaux dont ou fait usage dans 
les pays où le drainage est de rigueur, 

usez des fossés près des haies, clôtures 
ns la direction descendante de la por- 
n de terre, que vous voulez drainer ou 

ossoyer.

ur médecins et familles pré-Presorlptions po 
parée-* avec soin. 

Communication téléphonique. Isidore Despatie
PLATEIEB

141-RUE KING—141

IMPORTATEUR

L. N. LOYER Tapisserie de manufacture An
glaise, Française, J aponaise, 

Belge, Américaine et Ca
nadienne, à aes prix 

variant depuis

4 Cts IA PIECE EN MONTANT
Je puis assurer que men as

sortiment est dix fois plus corn- 
plet en cette ligne que ceux 
d’Ottawa combinés.

I m
loi TAPISSERIESNouveau magasin de Vins, Liqueurs et Epiceries

No «i.1», coin (les nies Sussex et Claresoe,Il parait que pour faire du bon 
faut avoir la main froide. Une personne 
qui aurait lee mains froides comme le mar
bre serait celle qui réussirait le mieux à 
fiflre du bon beurre. Avis aux personnes 
oui ont les mains chaudes de tenir près 
d'elles, lorsqu'elles font leur beurre, un 
seau remplie d'eau à la glace dans lequel il 
faudra plonger les mains de temps eu 
temps.

beurre il OTTAWA AMERICAINES, ANGLAISES KT 
ECOSSAISM. Loyer tient constamment à sou magasin

tout ce qui constitue la ligned'épicerlesdaitBees
moindres details. 11 espère par sa prompt# at
tention et su courtoisie en vers le iqtbho, mériter 
une large part do patronage. 21 11 8i-la

Pour MESSIEURS SEULEMENT
Coin des rues lialhousie et Saint- 

Patrice, OttawaA LOUER
S. ROGERS A SON De confortables chambres meublées, à l'Hôtel 

INTERNATIONAL*. 12 et 11 rue George, avec 
connexion au restaurant.Entrepreneurs de Pompes Funèbres

ET EMBAUMEURS
15 et 17 rne S irelss. résidence an 2e et age

COMMVNICATIOKS TELETHONIQVK8

PEINTURE.
TAPISSER’;.? 

PEINT! :

Eau de vaisselle
tucoup de cultivateurs gaspillent les 

eaux de vaissselle tandis qu'ils pourraient 
les employer avec avantage con 
grais. Ainsi au lieu de les jeter 
fosse d'où elles vont se perdre 
rivière ou aileurs, le cultivateur soigneux 
préparera une couche de terre noire près 
de son logis et il jettera les eaux de vais- 

le et autres sur rette couche de terre. 
Après quelque temps il gjoutera sur l’é- - 
paisseur de cette première couche, et, par 
ce procédé fort simple, il aura toujours a 
l’automne une quantité d’engrais qu'il | 

utiliser aveo profit sur sa ferme.

NCTOT.
Propriétaire.19 11 87-S8 PAREE

dans une MAISON SAINT-GEORGE
WATTERS

I CHIMISTE ET PHARMACIEN

I Coin dis rues Spark* et Bank.

PINCEAUX.
VITRES, etc102 kt 101 rue RideauHENRY Wm. HOWEVins. Liqueurs, Kau-de-Vie et Cigars impor

tés de oremter choix.
Jugea par vous-méme en venant noua faire

ARTICLES DE PEIBTRE EN GENERALEdiüce Howe, rue Rideau, et 398 
rue Cumberlaud.

Chateaubriand â Saint-Pierre jenne marinière parut dans les déclivités 
supérieures du morne : elle avait les 
jambes nues quoiqu’il fit froid, et mar
chait parmi la rosée. Ses cheveux noirs 
faisaient une touffe sous le mouchoir des 
Inde» dont sa tête était entortillée ; par 
dessus ce mouchoir, elle portait un cha
peau de roseaux du payà en façon de nef 
ou de berceau.

Souvenir de voyage
Un matin de printemps en 1791, entre 

dix heures et midi, un bâtiment marchand 
mouillait en rade de Saint Pierre. Il
avait à son bord l’abbé Nagault.supérieur 
du Séminaire de Saint Sulpice, et plu
sieurs séminaristes sous la conduite de 
leur chef. C'était l'avant-garde des prê
tres français fuyant devant la révolution, 
le commencement de cctto exode qui don
na an Canada le savant abbé Roux, les 
Ramhaud, les Desjardins, les de Galonné 
Ces émigrés se rendaient à Baltimore, mais 
le navire avait été obligé de faire relâche 
à Saint Pirre Miquelon pour se ravitailer 
et attendre des vente propicee.

Parnti lee passagers que la chaloupe du 
bord débarqua au rivage, se trouvait un 
eadet de Bretagne, sous-lieutenant in. 

régiment de Navarre.
Portant un Beau nom de France, le vi-

J Edmond Roy.
Lévis, 26 janvier 1888.

LA COMMISSION DU TRAVAIL
Montréal 7 Février 1888.

du travail a siégé de non 
ette après-midi. Tousles commisse! 

res «talent présents.
Sur la proposition de M. Helbronner, ap

puyé par M. Louis Côte, il est résolu que 
MM. J. M. Fortier, Ernest Goudreau, le 
Ur Demers et un des membres des mai: 
Jacobs et Vie et Wood et Cie soient sou 
de comparaitre devant la commission.

M. George Warren, cigarier, vice-prési
dent de l’Union internationale, dit qu’on 
emploie des enfante depuis 1873.

Le prix était alors plus élevé sur 
cigares. Le salaire des ouvriers ciga 
diminué a cause de l'emploi des enfs

Vu cet emploi des enfants, un grand 
nombre d hommes sont forces de s’en aller 
aux Etats-Unis. Cette diminution des 
laires s'accentue.

Le témoin ne peut dire si pendant 
temps de chômage, lee fabricants 
cigares gardent leur stock.

Il sait que des fabricants ont demandé 
par les journaux des enfants pour tra
vailler nour eux.

11 sait que des fabricants de cigares de 
cette ville ont fait venir d'Europe des 
ouvriers en cigares. Car aux époques ou 
ils les ont^ fuit venir, beaucoup de nos 
hommes étaient partis pour les Et 
Unis. Environ deux cents é 
ainsi été importés. Ces mêmes 

fi partir pour les Etats uuelq 
apres leur arrivée.

Il ignore si ces ouvriers ont été enga
gée par contrat. On a du leur garantir de 
l'ouvrage. Il est a sa connaissance que 
deux de ces ouvriers ont été arrêtés pour 
avoir laissé leur ouvrage. Ils 
damnés a un mois de prison.

Le témoin est employé comme cigarier 
depuis 1870. Il à été employé dans quel
ques etablissements à Moutréal. Il n'a 
pas entendu de plaintes proférées par les 
apprentis pour mauvais traitements citez 
M. Davis. On n’y fait pas payer le gaz ; ou 
n’v confisque pas de cigares.

M. Warren fait ensuite plusieurs sug 
gestions à la commission, entr'auires 
qu’une loi spéciale soit faite pour les ciga-

La commission

euiute de Chateaubriand avait passé ses 
vingt-trois ans de 
litudes de l'Amérique. Il avait entrevu la 
sourde Louis XVI, toute rayonnante en- 
sore des succès de la guerre d'Amérique. 
Marie Antoinette y régnait dans l’éclat de 
la jeunesse et de la beauté. Et lui, passant 
obscur, s'était senti pris d’un dégoût in
vincible

u rêver dans les su- certains

J:
Pendant que ses camarades 

s'enivraient aux splendeurs de Versailles 
et de Trianon, lui avait fui la société 
comme une chose odieuse, pour se can
tonner au fonds d'un vieux manoir de
province. A l’âge où l’homme <1 borde 
d'illusions, il portait au fond de son cœur 
un désespoir sans cause

Un soir qu’il errait à travers les landes, 
il rêva d'aller au Canada défricher des 
forêts. “J’emporterai ma jeunesse et 
mes illusions, pensait-il ; je déserterai 

monde dont j’ai foulé la poussière et 
compté les étoiles pour un monde de qui 
la terre et le ciel me sont inconnus. 
Egaré sur les rives hyperb iréennes, les 
années tomberont 
Je me fixerai dans lus solitudes, à mes 
risques et périls, explorées et décou
vertes, comme un conque'rant uu milieu 
de ses conquêtes.”

Chateaubriand allait s’embarquer quand 
M. de Malesherbes, celui-là même qui fut 
le courageux défenseur du roi martyr, 
lui proposa de découvrir le passage du 
pôle nord. Le projet plut à aa nature 
pratique et bizarre.

Lui, le même, quelles choses fantasti
ques il pourrait faire dans les forêts du 
Nouveau-Monde. Détestant les hommes, 
maie ambitionnant la gloire, il aurait

d rangers

ue temps

ont ete con-

silence sur ma tête-

Il dit que d’après le témoignag 
decine. aucun enfant ne devrait entrer 
dans une manufacture de cigares avant 
quinze ans, car le tabac est dangereux 
pour la sauté ; le tabac est un véritable

e des mé-

potson,
"* Alors, dit M. Côté, la meilleur loi,serait 

d’abolir l'usage du tabac i"
•* Oh ! pas du tout ” dit le t 
Au point de vue du travail, par l’union 

nous espérons obtenir mie augmentation 
de gages, parce que les hommes de l’union 
fument ces cigares. Cette réaction est ce
pendant dlrtictle à effectuer.

Le Révd. J. S. Dickton, fait « 
considérations générales sur le 
Canada et l'importation d
T N

émoin

ensuite des 
travail au 
riers étran

l'honneur d’imposer des noms français à 
dos régions inconnues, de doter 
d'une colonie sur l'Océan Pacifique, 
d'enlever le riche commerce dos pellete-

aegelé, député chef de police dit que 
les constables spéciaux sont assermentés 
par le Recorder ou le magistrat de police. 
Le chef de police n'a aucun contrôle sous 
ces constables. Il n’a pas le nom d’Ernest 
Goudreau sur la liste de ces constables.

pays

ces constablpuissance rivale, d’ompècher 
cotte rivale do s’ouvrir un plue court 
chemin aux Indes, en mettant la France 
ello-mêtno en possession do ce che
min. (1)

Chaque matin, lo jeune sous-lieutenant 
était allé voir M. do Maloshorbeo. Le

cireEn certaines 
spécial a les mêmes devoirs qu’un consta 
blc ordinaire, mais 11 n’est sous le contrôle 
de personne.

Un constabl

onstances, un 
s devoirs qu’t

fide spécial qui arrête quelqu’un 
doit le conduire immédiatement au poste 
de police ou au magistrat, mais n’a pas le 
droit de le laisser temporairement ail-

Le témoin ne croit pas qu’un constable 
spécial ait le droit d’arrêter un enfant qui 
parlerait. Un constuhle qui battrait un 
enfant serait renvoyé immédiatement.

La séance est ajournée jusqu’à huit 
heures du soir.

Après l’ajo 
suivants sont reçi

Madame Ooyette— Je me rappelle que 
mon enfant s’est plaint d'avoir été battu a 
l'atelier. Son cousin, Adélard Lavoie, l’a 
ramené chez moi. Mon enfant avait, quli 
ans. 11 a toujours été malade depuis.

Adélard Lavoie, cigarier.—Jetais pré
sent quand le jeune Govette a été battu, 
pour avoir refusé de balayer après les 
heures de travail. Le contre-niaitre l'ai 
saisi et levé au bout de ses bras et rabattu 
violemment à terre. L’enfant est 
sans connaissance. Je l'ai conduit chez sa 
mère. Il y n un cachot. Je suis allé moi- 
même. Il fait plus froid là que dans l’ate-

Joseph Gagnon, apprenti cigarier, Agé de 
18 ans. J’ai payé souvent des amendes de 
25 ou 50 cents par semaine. Je travaille a 
1 entreprise et je gagne selon ce que je fuie 
$1.50 ou plus par semaine. J’ai passé un 
contrat d’apprentissage auquel j’ai signe 
ainsi que mon pore. Il y a trois ou quatre 
mois que j’ai payé ma dernière amende. 
J’avais fait $1.75 dans ma semaine, on m’a 
retranché 75 cents. Je connais le cachot : 
j’y suis allé moi même. J'avais pris trois

ares pour montrer à mes parents com
ment je travaillais. C’est pour cela que 
j’ai été envoyé au cachot pendant une 
heure. L’amende de 75 cents m'a été im 
pose parce que je n’avais pas fait assez de 
cigares. Le témoin est prié de revenir de
main avec son contrat.

Un autre témoin, âgé de 18 ans, dépose 
ainsi : Je travaille aux cigares depuis cinq 
uns et demi. Quand j'étais apprenti, j’ai 
gagne de $1 à ÿj par semaine. Je travaille 
actuellement huit heures par jour, je ga 
«ne $0 ou $10 par semaine. J’ai été au ca
chot. Je crois y avoir resté deux heures, 

paye l’amende une fois, pour être 
i de bonne heure. J'ai été frappé avec 

ule. une fois, par le contremaître.
Joseph Faille.—Je suis ouvrier cigarier. 

fi ai payé beaucoup d'amendes, durant 
mon apprentiasnge. Je faisais $2 ou $3 par 
semaine en extra. A la fin de la semaine 
à la moindre petite offense, on me faisait 
perdre mon extra. Quelquefois on m’inpo- 
sait 10 cents d'amende et, ‘comme je de
mandais pourquoi, on l’élevait à 25 cents. 
Je crois avoir payé, durant mon apprentis
sage, une centaine de piastres d'amende.
J ai ete une fois frappe d'un coup de pied 
par le patron, durant l’heure du diner. Le 
coup m'a fait mal. Une fois un contre
maître m'a pris à la gorge et m'a étouffe.

Horace Lafrantboise. cigarier. J’ai fa 
trois ans d'apprentissage. J’ai comme . 
à 13 ans. J’ai payé l’amende, on ne m’a 
pas dit pourquoi. Mes patrons m'avaient 
fait traduire devant le Recorder, qui m’a 
acquitté, et c’est pour me punir je suppo 
se, qu'ils m’ont Impose $1 d'amende, et 
j ai , en outre, perdu trois jours d’ouvrage. 
En apprentissage, on ne m a rien montré : 
j'ai appris de moi-métne ce que j'ai pu. 
Nous prenons notre diner à l'atelier. On 
nous défendait d’ouvrir les fenêtres 
en été. Si nous les ouvrions, nous étions 
condamnés à 25 ou 50 cents d'amende sui
vant l'humeur du contremaître. Je n'ai 
jamais été battu, mais j’en ai vu battre à 
coups de pied.

William Plante,cigarier. Je suis entré 
en apprentissage a 13 ans. J’ai vté battu 
une fois si fort par trois contremaîtres 
que longtemps après je ne m'asseyais 
qu'avec difficulté. J’ai été ainsi battu 
pour avoir tenté d’apporter cinq cigare: 
chez moi. Avant d'être battu j’ai été en 
fermé deux heures au cachot.

M. Robinson, cigarier. Il y ava^t un ca 
chot, dans la cave d'un atelier où j'ai tra
vaillé. Ce cachot était froid. J’y ai vu 
enfermer des enfants durant une he

nez collé sur des cartes, ils avaient com
paré les différents dessins do la coupole 
arctique, supputé les distances du détroit 
de Behring au foinl de la haie d'Hudson t 
lu lee divers récits dos navigateurs et 
voyageurs ; ils s’étaient etiquis des che
mins à suivre par terre pour attaquer lu 
rivage do la mor polairo ; ils avaient 
devis - dos.dillicultés à surmonter, des pré
cautions h prendre contre la rigueur du 
climat, tes assauts dos bêtes et le manque 
de vivres.

Malesherbes qui pressentait l’écrou
lement de la monarchie, lui disait : 
“Si j’étais plus jeune, je partirais 
arec vous, je m’épargnerais le spec
tacle que m’offrent ici tant de crimes, de 
lâchetés et de folies. Mais, à mon âge, il 
faut mourir où l'on est. No manquez pas 
de m’écrire par tous les vaisseaux, de me 
mander vos progrès et vos découvertes : 
je les ferai valoir auprès des ministres."

Et c'est ainsi-que ces deux hommes, à 
la veille de la tourmente, projetaient do 
résoudre un problème encore inconnue- 
Tous deux devaient mourir en France : 
l’un défenseur de la royauté qui sombre, 
l'autre illustre porto-voix de la monarchie 
qui va renaître.

Et le sous-lieutenant, disant adieu à 
■es landes do Bretagne, abandonnant la 
France désolée, e'tuit venu traîner son 
ennui, ses tristesses et ses projets aventu
riers sur la terre d'Amérique.

Comme vont les destinées / LcsSulpi- 
ciens du bord auraient été fort étonnés si 
quelqu'un leur eût dit que leur jeune 
compagnon de voyage, disciple de Rous
seau, sauvage, philosophe douteux, serait 
l'auteur d’utt livre immortel qui ferait 
relever en France les tours des basiliques 
détruites.

Le rocher de Saint-Pierre convenait à 
là nature du futur découvreur. 11 y passa 
quinze jours i rêver do la patrie absente. 
Il a raconté plus tard, dans des pages vi
brantes, comment chaque matin, il mon
tait aux dunes stériles qui se serrent au 
noyau de Vile pour s'arrêter au pied du 
mât de pavillon de la vigie, et contempler 
en pleurant, comme les femmes de Virgi
le, cotte mer qui lo séparait des rives de 
France.

On dit qne le voyageur qui parcourt 
l'Italie ne manque pas de faire un pèle
rinage au tombeau du chantre d’Envo 
pour y cueillir des feuilles au rosier 
fameux. J'ai voulu aller m’asseoir où 
Châteaubriand s’était assis un jour sur 
les sommets du Cap à l’Aigle. Et lu, 
en face de la grande mer, feuilletant ses 
Mémoire d'Outre Tombe, j’ai relu cet épi
sode pleine de fraîcheur, et d’effluve prin 
tanière qu’on ne dirait pas éclose sous le 
soleil de Terreneuve 1

“ Un matin j’étais allé seul su Cap à 
l'Aigle, pour voir se lever le soleil du 
côté de la France. Là, une eau jaillissante 
formait une cascade dont le dernier bond 
atteignait.la mer. Je m'assis au ressaut 
d'une foche,. les pieds pendante sur la va
gue qui déferlait au bas do la falaise. Une

urnement. les témoignages

Cto

J'ai

S

étk

ears ou
J. Fournier, cigarier. Dans un atelier où 

j’ai travaillé, des apprentie ont été envoyée 
au cachot. Le patron lui-même a battu 
brutalement une fille de 15 ans, parce 
qu’elle ne voulait pas balayer. Il l’a jetée à 
terre et frappée à plusieurs reprises avec 
un moule. Xa petite fille pleurait ; quand 
le patron cessa de la frapper elle avait pei
ne à se tenir debout, tant elle était faible. 
J’ai vu cela moi-même. J’avais alors 20 
ans : j’aurais pris la défense de l’enfant, si 
je m'étais senti asses fort pour le faire. Je 
n’ai pas appelé la police, car le constable 
spécial serait venu, et c’était inutile.

L'examen des cigares se fait Injuste
ment. Le patron m’a retranché de bone

(Projets de Châteaubriand consignés 
dans^son Estai historique publie â Londres

/
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L'Allemagne. 1* Rusai* et l'Amtrlc
Berlin 7—Voici d'après le discours 

Bismarck, l'attitude de ces trois puisa 
ces les unes vis-à-vis des autres :

-DEPECHES TELEGRAPHIQUES —*
1 élection fédérale du comté est portée en

---------------- : appel.
x jl Joliette. 7—La cause de l'é

DERNIERES NOUVELLES S&llîsaiJÏSSaS.

Contes tationa

dit Bis'
comté sera

du czar. La Russie n'a pas d interet 
a conquérir des provinces prussiennes ou 
autrichiennes. Ma contiance est telle que 
je vais jusqu à dire que même une guerre 
avec la France ne nécessiterait pas une 
guerre avec la Russie, bien qu’une guerre 
avec cette derniere dût entraîner la pre-

“ Il est vrai que je ne puis pas demander 
au bureau des affaires étrangères en Rus
sie des explications sur la concentrât ion de 
troupes sur la frontière, mais familiarise 
pendant une génération avec la politique 
étrangère de la Russie, je puis me former 
une opinion personnelle à cet egard, .le 
crois que le caliiuet russe entend élever la 
voix dans la prochaine crise européenne et 
desire pousser aussi loin à l'ouest que pos
sible «es préparatifs milit 

" I>a Prusse s'est toujours montrée com
plaisante pour la Russie et lui a rendu 
plus d'un service qui ont ete appréciés. La 
Prusse a toujours cherche a maintenir de 
bonnes relations avec la Russie, bien que 
celle-ci nous ait fait faux bond à Olmnetz. 
Moi inénié, tout le temps que j'ai ete mi
nistre en Russie, j’ai travaillé à maintenir 
ces relations et j'y ai réussi.

“ Je dis ceci atln d'expliquer clairement 
les motifs de notre alliance avec l’Autri
che. Noua étions portes à accéder aux 
demandes que la Russie nous avait faites 
avant la dernière annee de la guerre d O- 
lient. La Russie se tourna alors vers 
I Autriche, mais en vain. Nous avons été 
heureux de voir la tempête passer au-des
sus de nos têtes. Au congres, que j'ai eu 
lieaucoup de mal à rassembler, je m'effor 
çai d'obtenir satisfaction pour tous les in
térêts russes. Je crois réellement que j'ai 
acquis un droit à la gratitude de la Russie, 
mais je ne pouvais ni ne voulais donner 
ombrage a l'Autriche. Si j’avais agi 
ainsi, nous aurions été isolés en E 
et complètement à la merci de la I 

“Quelques i>eraonnes»ntcherche à trou 
ver. un ultimatum ou une menace dans la 
publication du traité. Il n’y a rien de tel. 
Le traite est l’expression de la < 
té d’intérêts des deux parties contractait 
tes. C'est ce que noue voulions faire savoir 
au monde. Il en est de même du traité 
avec l’Italie. L'Autriche a suivi cette poli
tique réfléchie en 1878.en résistant à l’invi
tation de la France de se joindre à elle 

tre l'Allemagne. L’Autriche est notre 
ée naturelle dans les dangers qui nous 

menacent du côte de la Russie et de la 
France. Mais il n’y a pas lieu de craindre 
la haine de la Russie. La haine seule ne 
saurait être le mobile d'aucune guerre, car 
autrement la France serait en guerre avec 
l’Italie et avec le monde entier.’"

Le landwher 
Vienne, 7—Le personnel du landwher 

doit être immédiatement augmenté.

Démonstrations
7—Les demonstrati 
de Québec, en l'f 

res fédéraux, seront 
sa dans les annales de la

Qr ons des 
honneur

grandes dans les annales de la pro
. a Jeudi, une adresse de bienvenue sera pre-

sujet des reclamations pour surcharges ; sentée à sir H. Lange vin, par l'association 
dans les droits sur le foin doit avoir lieu de- des jeunes conservateurs de Quebec.

desLee réclamations du foin
Washington, 7—L'entrevue entre sir 

Chs Tupper et l'honorable M. Fairchild
ministr

main. M. Maynard, l'assistaut-secrétaire Personnel
du Trrâor. a r,vu ordre de faire préparer ; Qcebec. 7-Le Dr Ducliesneau cat arrivé
1 état de compte de chaque réclamant et il ' en cette ville. Connue president de la
est compris et entendu parait il que l’af- commission des asiles d'aliénés, il partira
faire doit être ajustée el paye, ce. jour.- , îuï
Cl. Le secretaire du Trésor, M. Fairchild, Etals Unis et d'Ontario.
va payer sur la recommandation unanime 
des Commissaires des Pêcheries devant 
qui la question a ete discutée il y a quel
ques jours. A cette occasion sir Ctias 
Tupper a fait un discours d'une heure et 
demie, au cours duquel il a plaidé la cause 
de ses compatriotes ; le president Cle 
vcland eat ailé le féliciter.

FINANCE ET COMMERCE

Grève réglée
Cornwall, Ont., 7—La compagnie de 

coton de Stormont a mis ses machines en 
operation, ce matin,avec environ la moitié 
des manœuvres qu'elle avait l'habitude 
d'employer. Ces moulins emploient ordi 
nain-mert 600 personnes. L'ouvrage fut 
repris apres une réduction faite par les gé
rants de la compagnie à un taux d'un peu 
moins de 10 pour cent. La plupart des 
employes reviendront prendre leur 
a la manufacture.

Poisson en franchise
New-York. 7—Une dépêche de Wash

ington au Ht raid dit: Cela pourra peut- 
être intéresser le Canada, de savoir que le 
poisson libre de droits de douane, ne sera 
pas inclus comme article dans le prochain 
bill sur le tarif américain.

Parlement anglais
Londres, 7—La eine a pris part à une 

séance du conseil du cabinet aujourd’hui 
au château de Osborne. Sa Majesté signa 
le discours qui doit être lu à l’ouverture du 
parlement impérial jeudi prochain.

Emprunt russe
Lonrrks 7—On dit qu’un syndicat belge 

et hollandais a consenti a négocier un em- 
200.010,DUO de roubles pour laprunt de 

Russie.

Compagnie de raffinerie de sucre
Halifax. Russie.7—L’assemblée a 

Compagnie de raffinerie de 
Nouvelle-Ecosse a eu li

annuelle

e * 3100,000 

la banque 
vidi-nde 
’année, 
•40,000

eu ce ma
été annoncé que apres avoir lia 
sur les 8200.000 d'hypothèque a 
des Marchands de Halifax et un div 
de 13 pour cent sur les affaires de I 
il restera encore environ $30.000 à 
à placer au bilan annuel.

Commerce d'Angleterre

communau-

AFFAIRES CANADIENNES

Victoire conservatrice
N. Ont. 7—Voici le tableau des 
■s dans I election qui a eu lieu au 

i pour la chambre d- 
« candidats Rende 
McLeod, liberal :

Het

majorité,, 
jourd'hui 
entre les

Trafalgar Nol..............
do No 2................
do No 3................
do No 4.................
do No 5................
do No fl................

EsqnesingXol...............
do No 2 ............
do No 3................
do No 4................
do N'o 5................
do No 6...............
sou No 1................
do N'o 2................
do No 3................
do No 4
do No 5...............

Nassagaweya Nol..

do No 3..
Milton...............
Georgetown..

Burlington 
Oakville..........

Totaux

Londres, 7—1 
le mois de janvi 
vres eu compara 
l’an dernier. Les exj 
augmente de 770,000 li

3portât ions pendant 
été de 3,760.000 li 

moi s de
es communes 

rson, conserva-

56

rson McLeod

POLITIQUE EUROPEENNE:l

-li La cause irlandaise
Dublin, 7—L'archevêque McEvilly à 

l'ouverture d'une retraite annuelle aujour
d'hui déclara qu'il était autorisé à démeti-

Ovation
Londres, 7—La démonstration en l’I 

neur des prisonniers mis en liberté 
Hyde Park, lundi prochain 
monstration imposante. Au

l'hon- 

sera une de
onstration imposante. Aucune salle as 
z large ne peut être obtenue daus la ville 
! Londres.
M. W. O’Brien a décidé de ne oas vêtre

les rumennrs que le pape est. opposé aux 
legitimes aspirations du peuple irlandais. 
La haute position de Sa Sainteté lui im
pose des réserves mais le pape ne s’est ja. 
mais prononcé contre l’Irlande.

i»Nvl KS
M. W. O’Brien a décidé de ne pas y être 

présent ; il est encore malade et II séjour 
nera dans le midi de la France jusqu’à la 
date de la réunion du parlement anglais. 
Les héros de la circonstance seront eu cou- 

ice l'ex-iord Maire Sullivan et M. 
qui devra être relaxé samedi pru-

Bismarck
Berlin, 7—Le prince de Bismarck re

çoit de toutes les parties de l’empire des 
télégrammes de félicitations de s< 

rs au reich

ij
,v: sequeu

La France et Bismarck
21
49

Expédition d AbyssinieParis 7—Plusieurs journaux 
le discours de M. de Bismarc 
paisible en apparence qu’en réalité.

Des hommes d'Etat expriment I 
fiance que l’Allemagne desire sincèrem 
la paix également avec la France ; niais 
se demande si le prince de Bismarck sert 
réellement la cause de la paix en procla
mant sans ambages la preponderance de 
l’Allemagne de manière à exciter par là 
l’amour-propre des autres nations et à 
justifier les armements actuels de la 
Russie.

disent une 
k est plus Rome, 7—Des nouvelles de Massouah 

disent que l’expédition italienne eu Abys
sinie est à la veille d’occuper Bilet et est 

plus loiu à l'intérieur.v.. 428
279

Maj. pour M. Henderson 149

Elections du Manitoba
NNIPEO 7—Il a été décidé de faire de 

l’opposition à deux des membres du cabi 
net. M. W. P. Smith sera l'adversaire de 
l'honorable J. Martin dans le Portage, et 
M. Nolin fera la lutte contre l’honorable 
M. Prenderg.ist dans Liverandrye. Jeudi 
est la date de la présentation des candi-

Banque Centrale

prête pour pénétrer
Un ex-mlnlstre

Londres, 7—Sir Michael Beach dans un 
discours à Bristol hier soir, dit qu’il n'a 
nas le moindre désir de rentrer dans le ca
binet anglais et que s'il consent à redeve
nir ministre ce sera à la seule pression de 
ses amis.

Wl

Discours de Bismarck
Saint-Pétersbourg, 7—Dans les cercles 

politiques officiels ici, on croit que le ton 
profondément pacifique du discours du 

Bismarck, hier, discours qui est 
. 'accord avec les aspirations de la Russie 
produira une excellente impression de 
tranquilit? partout en ce pays.

Paris, 7—Les principaux organes, coin 
prenant le Journal dm Débats, la J’ai.r et 
le Siècle interprètent le discours de M. de 
Bismarck au Reichstag dans le sens de In 
paix. Us disent que ce discours fera une 

iression favorable en Europe, malgré 
certaines réserves qu'il contient. Le Sâc'c 
dit que la France n’a fait que suivre l'ex
emple de l'Allemagne et. s'est renforcée 
elle même atln d’être prête eu cas de be 
soin. l>es journaux radicaux demandent 
que la France entre dans une alliance de 
défensive contre le ** Teaton sans scru 
pule.”

Paris, 7—Le Temps dit qu'il ne doute 
point de la sincérité de Bismarck dans ses 
efforts a maintenii* la paix, parce que la 
paix signifie la continuation du statu quo 
dans la 
Qu'est ce qut 
sirer de plus

ation territoriale de 
e 1 Allemagne, dit-il.

l’EuroS KToronto 7— Une demande a été faite ce 
matin devant le chancelier Boyd par l'a
vocat du liquidateur Campbell de la ban
que centrale pour ajourner l'argumenta 
tiou sur la requête de démission de M. 
Campbell, jusqu'à lundi.

La demande après plaidoierie fut ac 
cordee.

Annexion
Toronto 7—Des nég 

suivent actuellement pour anne 
ville lu municipalité de Parkdale.

Université russe
N t-PEtkrshourgh 
réouverte, i^s ét 

is désordre.

S AI

très sai

, 7— L'Université 
udiants y sont en-

Conferences militaires
7—Le général Von- 
uerre, est en confé- 

avec le czar, touchant 
re sur la frontière. On 
grande confusion dans 

ransport.

S a t NT-Peters bourg , 
ki, ministre de In g 

rence très souvent 
la position militai 
dit qu'il règne une 
le service de ti

ociations se

Législature d'Ontario
Toronto, 7—Le comité des ordres per Traités et alliances

Saint-Pétersbourg, 7—La 
commentant le Irai

présenta un rapport recomman
dant que le délai pour la réception des de
mandes de bills privés soit étendu jusqu’au 
14 courant. Adopté.

Gazette de
Moscou,
allemand, avocasse une alliance 
Russie, l'Angleterre et la Fra 
contrebalancer,

Berlin, 7—La Gazette d'Allemagne du 
Nord dit que les manifestations d'hier au 
Reichstag signifient non seulement l'as
sentiment de tout le peuple allemand à la 
politique de Bismarck, mais aussi témoi
gnent de l'union de la force avec lesquelles 

idé et préparé sous tous rapports 
mplir la tâche de maintenir la

uce. pour 
“ ligne de

courant. Adopte. 
Les bills suivants fi 

première f<
ités et lus 

>ill pour amender l'acte 
gistrats de police (M. 
inder l’acte municipal

uivants fore 
e fols : bill p

nt nréseï dit-elle, cette

Général Boulanger
Paris 7—Le général Boulanger assistait 

au théâtre du Châtelet hier soir. Le géné
ral reçut une ovation et fut acclamé aux 
cris de " Vive Boulanger ” et “Vive la 
Russie," de la part de la foule dans le thea
tre et sur la rue.

La France et l’Autriche
Vienne 7—Le gouvernement français 

refuse de prendre nart à l'exposition des 
arts ici. par représailles pour le refus de 
l’Autriche de «e faire représenter à l’expo- 

Peris.
Armée italienne

Rome, 7—Des ordres ont été publiés pour 
la transformation des fusils en fusils à ré
pétition tant a l'usage de l'armée active 
que pour les troupes de reserve. Le chan
gement devra être fait avec toute la hâte 
possible.

Bill militaire
Berlin 7—Le comité du Reichstag a ap

prouvé le bill militaire sans modifications.
Traité d’alliance

Londres 7—On croit que les autres pais
sances auxquelles M. de Bismark fit allu
sion dans son discours hier, à part de l'Al
lemagne, l'Autriche et l’Italie au sujet 
d’un traité d'alliance, sont l'Espagne, la 
Roumanie et la Suède.

Traité austro-allemand

f'HCr(M. Sinith) ; pour amender l’acte concer
nant l’église de la Trinité, de Toronto (M. £PeESnant I église de la Irmitê, de loronto (M. 
Leys) ; pour amender l'acte concernant le 
chemin de fer des rues Sainte-Catherine et 
Toorold (M. Garson) ; pour amender l’acte 
municipal (M. Clarke, de Wellington) j 
pour amender l'acte concernant les hypo 
tlièques (A Gibson); pour amender Varie 
concernant la compagnie du chemin de fer 
de South Norfolk (M. Morgan): pour re
nouveler la charte de la compagniedu che 
min de fer de la vallée de la Rouge et pour 
étendre le delai rie construction de la voie 
ferrée (M. M reditli).

M. Lees (South Lanark) propose qu'un 
rapport soit déposé devant la chambre 
les estimés des dépen

ux européenne.
Le National Zeitung dit que les déclara

tions du prince Bismarck contre toute 
guerre agressive sont et resteront comme 
l’oracle de la nation allemande.

Le Voasichitz Zeitung declare qu’il est 
impossible de présenter mieux l’olivier de 
la paix que ne l'a fait le prince de Bismark 
dans son discours hier.

Le Tagblatt s'exprime à peu près dans le 
même sens.

Le Deutsche Tagblatt dit qu’aucun re
présentant n'a jamais apprécie si bien la 
valeur et l'esprit de la nation allemande

silion de

valeur et l’esprit de 
que M. de Bismarck 
au Reichstag.

Londres, 7—Le discours de M. de Bis 
marck fut beaucoup discuté dans les eer

ie comme 
favorable.

Lee mineure de Rio Tinto
adrid, 7—Le;; émeutes de 
résulté dans la mort de 20

Castelar a créé une sensi 
lujourd hui, en déclarant

aile
ses des commissaires 

de licences pour les années 1886-87-88, y 
compris les salaires et dépenses des ma- 
gis'ruts de police.

M. Hurt court (Monck) demanda un rap
port montrant le nombre de prisonniers de 
chaque comté de la nrovince durant 1887 
avec le nombre d'années ou de mois d’em 
prjsonuement et le nombre des prison 
niers contre lesquels jugement fut rendu 
pour un montant moindre de dix piastres.

La résolution de M. Graham pour ad
mettre les reporters aux prières du parle
ment fut misn de <x>te parce que M. O'Con
nor qui appuya la motion était absent de 
la chambre. L'honorable Fraser parla con
tre cette résolution tandis one M. Mere
dith parla fortement en faveur de cette

... Meredith fit motion pour faire met
tre devant la chambre un rapport des pro
cédures de tonies les commissions d’en- 
ouôte durant 1886 et 1887, avec les noms 
aes commissaires, leurs salaires et les dé
penses de chaque telle commission ainsi 
que les qualités et professions des 
missaires. Adopté.

M. Meredith proposa aussi la presenta- 
d un rapport de tous ordres en cou 
ou antres reglements au sujet des 

taxes sur bois, depuis le premier janvier 
1886. Adopté.

A 3.50 hrs, la chambre s'ajourna.

hier dans so BCOUl8

marck fut beaucoup discuté 
clés officiels aujourd'hui. On 
généralement d’une maniéré

Ma Rio Tinto 

le sensationLe
au Congrès aujoura nui, en déclarant que 
lorsque la monarchie implante des réfor 
mes démocratiques, tous les républi

rson lies.

l’aider.
Entravée

Berlin, 7—L’empereur Guillaume a reçu 
aujourd'hui le prince de .Bismarck et ex
prima à ce dernier son entière approbation 
du discours prononce hier au Reichstag.

mM Saint-Pétersbourg 7—Le Tiedmosti 
dit que la publication du traité austro- 
allemand est un acte d’incivilité politiuue 
et le traité lui-même est un acte de perfidie 
et d'ingratitude envers le dernier czar à 
qui l'Allemagne est grandement redevable 
pour l’unité de l’empire.

I,e Grashdanin (organe officiel) insiste 
à noter le traité comme aussi offensif que 
defensif. Ce journal conseille a la Russie 
de s’abstenir de toute alliance européenne. 
Pour le moment dit-il, la Russie ne put 
avoir rien à faire avec l’Europe ni même 
avec la France : mais elle se borne à sa 
grand mission dans les affaires d'Orient. 

Chambre dee députée 
Paris 7—Le débat sur le budget naval 

fut commence aujourd’hui à la chambre 
des députés. L’amiral Kranz dit que la 
France était obligée de tenir dee vaisseaux 
aux stations éloignées. Alin d'avoir une 
force navale suffisante à la disposition im
mediate du gouvernement il sera nécessai 

de réduire l’effectif sur les mers éloignés, 
.a redaction des dépensés serait bien pos

sible ; mais cette question d'économie doit 
être bien considérée avant d'en venir à 
une décision. Le rapport du comi 
les estimés en faveur de la force nav 
d'accord avec les vues du général Kr 

M- Balfour
New-York, 7—Une dépêche de Londres 

à la Tribune dit : Avant la fin de la se
maine. peut-être avant qu'il ait le temps 
de faire sa défense à la chambre des com 
munes, M. Balfour sera placé dans une po
sition critique par M. Shaw-Lefebvre. 
Pratiquement, M. Balfour aura à choisir 
entre l'alternative de projeter une autre 
camnagne d'éviction par lord Cianricarde 
ou faire incarcérer M. Shaw-Lefebvre, ex
ministre de la couronne avec MM. Bruner 
et Rowntree, M, P., et sir J. Carmichael. 

Halifax. 7—Vendredi prochain, devant ex-secrétaire privé de M. Gladstone, 
le conseil du barreau de la Nouvelle- 1 Lord Cianricarde a fait nne demande ju 
Ecosse se déroulera parait il une cause diciaire ces jours derniers pour 200 decrets 
importante, concernant une certaine so- • d'éviction. Durant les six deniers mois, 
cietéd’avocats.accusés d'actes dérogatoires | 687 personnes ont été poursuivies sur

*:*p“ “»*‘"‘°-d"|

SIlSriSTBES

Explosion
Arthabaska 7—Un accident qui aurait 

pu avoir des suites fatales, est arrivé ces 
jours derniers, au noviciat du coll 
d'Arthabaskavi 

Penda

S
ÏÜint que l’on faisait des expériences 

gaz. le bocal fit explosion, blessant 
lent plusieurs novices.légère mAvis de motion—Harcourt (Monck) pour 

rapporLmontrant lo: montants payés jus
qu’à c® jour pour terrains expropriés en 
faveur du parc des chutes Niagara : à qui 
payés et quand ; 2o état détaillé de tous 
argents payés par le gouvernement (pour 
autre but que pour achat de terrain) au 
sujet du part des commissaires durant 1887 
et a qui payes : 3o tous argents reçus par 
les commissaires pour la vente des édifices 

• ou aucun objet durant 1887 ; 4o noms de 
tous les commissaires et autres fonction
naires en rapport avec le parc jusqu'à ce 
jour ; avec le genre de leurs fonctions, 
leur salaire et les dates de leur nomina-

M.‘ Blvth (South Grey) pour copies de 
tous ordres en conseil, au sujet du place 
ment des fonds d’amortissements de mu
nicipalités suivant les dispositions de l'acte

Acoident
Quebec 7—Une nouvelle reçue de Saint 

Prime, lac Saint Jean, nous apprend que 
M. Jo** Marcoux, frere de M. l’abbé Mar 
coux, vicaire a Notre-Dame du lac Saint 
Jean, s’est fait mutiler un bras da 
scierie.

M. Marcoux appartenait* Is fanfare de 
Beauport. et était un des meilleurs ins 
trumentistes. Il avait actuellement la 
direction de la nouvelle fanfare organisée 
à Notre-Dame du lac Saint-

ns une

Z
Naufrage

Portland 7—On rapporte que la barque 
“ Abercorn.’' naufragée près du havre de 
Gray. avait un éqni 
officiers et matelots, 

ombre fu

pose de 27 
lement de

page com 
Trois seuimunicipa rent sauv

Commission hydrographique
Winnipeg, 7—Le conseil de ville a voté 

82,000 hier soir, pour une inspection hydro
graphique sur les bords des rivière» Ho 
gt Assiniboiue en dedans des limites __ ...

Mairie
7—M. N. E. Cormier, ex M PP. 

la cinquième fois, maire
Aylmer, 

a été réélu 
de Aylmer.

delà

Le prince héritier
San Remo. 7—Le Dr Mackenzie oui est 

arrivé ici aujourd'hui se propose de retour 
ner a Londres jeudi : il reviendra ici dans 
une quinzaine. Il y aurait, dit-il. nécessité 
Immediate pour une opération sur le prince 
héritier. On craint que cette opération 
•oit indispensable bientôt.

Barreau de la Nouvelle-Ecosse

$1.00 le Billet

STEWART & FLECKjrilliciteur- ! Les chiffre* suivants foot voir ia q 
ilile M. McShaue. mi , grains en magasin à Chicago aux dut 
Publics,sont partis hier , ment °°n •* « f*v. to J*nv. UVv

Pour Vfueoer. , Minota 1888 1888 1887

1 F-f'....  t@38 IIÎuS MACH INES pour MOULINS
mit créé des mécontentements et Rbu?** °«'oelt “.r'u l*ïS2S Rouusyd'alr. Engin* à Vapeur. Bouilloires,
ions, les élèves se sont réunis Orge. "SeiSii iüii 2 VstM C.iwre» idermAsi, ouvrage* en fonte

hier malin, vt d'un commun accord, ont | ‘ " " " pour Construitt-un*, Colonnades,
V*v,'“lr v,'u "Vlir,‘" *"“• i

Vwtim*il«ideChii-itit,.:- «« VULCAN IKON WORKS"

L’honorable M. Duhamel, so 
i rai et l'honorable M. McSh 

revaux i 
Quebec.

uanlltc do 
es cl-apni»

-L( li«min- de Ferel Naiigalion

Arrivage»
New-York. 7—Eat arri 

le vapeur “ Ethropie.’*
New-York, 7—Est arriv 

pool le vapeur ” Arabie-"
New-York, 7—Est arri 

dres, le steamer “ Erin."
Subsides de chemin de fer 

7—Au Reich 
Herr Bacquvhem. mini 
demanda un credit supple 
1,280.006 marcs pour la eon 
chemine de fer par le c

nistre desT5 Manufacturier» de toute description de

|5m
vé ici de Glasgow

s divis: i!i:e ici de Li ver

ve ici de Lon
M. le juge Desnoyers a renvoyé, hier ; 
in, la plainte d Eue B. Prieur, du tY» 1 

alrauit, a

4 Fev. to Jam-. 5 Fev
ISSS 1888 i«r Hvk Wkllinoton, Ottawa.

Toutes réparai ions exécutées promptement.
T. Stewart. 
Alex Fleck, Jr.

Minota
lean Lauding.

! d'assaut l ue
contre S.
question ae proprie 

par la cour civile aup 
retendait sc défendre

livvrà i mlVVÏndc 'iHSrSî &585Î
It:.'1""'' :: XS£S8 *«S

3.0V.UH8 v.iy:

réglée Ü3-,1-88 Ai»arai ant.men:.ure

Le MOULIN A PLANER D'OTTAWAgouvernement. il Janv. lâJauv. 7 Janv.

1! 1|| 1|1 lliDuhi'Im d, Fortes. Chassis ,1 Wmla
DE MOUNT SHERWOOD

-Les grandes courses sur la glace, au 
pare Jacques Cartier, sont commencées a 
une heure et demie hier après-midi. La 
piste est excellente. Une foule extraordi
naire encombre les estrades. Les chevaux 
inscrits pour les classes de 3 minutes et do 
2.Uâ sont en bonne condition, et la lut 
des plus chaudes.

Le 9 décembre dernier, M. lAfebvre.de 
Sainte Cunegohde, se faisait voler un 
magnifique casque en fourrures. Le ser 
gent l'Iiiitbonneau vient ii 
vasque en possession d'un jeune voleur qui 
faisait partie de la bande Graham t’ en 
dinning, arrêtée dernièrement rue Ver 
sailles, a la suite d'un exploit au Curling

Minois 

Hie iviiutc.

AS""
Ont*

Le la Menu an 
grain» en niagaa 
conqiwraisnn

Blé d'Inde.

DIVERS
Le froid au lac Salut-Jean

Quebec 7—Un témoin oculaire 
que les derniers froids se sont 
particulièrement sentir sur les 
ouest du lac Saint Jea 
huit hommes qui 
des carrières de I

autres sont vu

.. 2,991.647 3.22-1.886 3.828.401 
livaul fail mir la quai 
iin, aux poiuls uienlionm

4 h'ev. to Janv, ï Fev.
1SS8 1S8S 1887

^rapporte lltilé île
■ plus cotnvleie de* lignes 

mii vaille* eon-a animent eu mains: Portes. 
Chassis. Jaloo.sli's. Moulures. PlaiiOliera. 1 Al tes. 
Doux es. bardeaux, liras ei Poteaux d oses

TiniruagQ. découpage et sciage de toutes des- 
I. viidi vil A meilleur march» dans la

Vn assortiment de
3

•n. >ur quarante 
lllaietn a extraire 

a pierre pour \I Bveiner, 
pas eu la ligure gelée. Les 
icore souillants.

e trouver ce iStK ÏSÏSÏ iSitS? mï 
uüSS “BS '•«!

111.672 127.2:t.i h«.9i 0
ii". H. Tll Ai K RA Y. Propriétaire. 

Bureau. 211, Bue Sparks, Ottawa, 
mine x ion téléphonique.

Empoiso ne par le glu
kk 7— Un enfant de trois ans 

et huit mois, fils d >1. Charles >. Jones, i ■ „r 
de Hatley Nord, Venions <iv i Ksi, s'esi ! 
empoiannne dernn ivmeiit en buvani un nr,>,‘v ll.n.

1. bouteille. La boisson ,-lail „uvr,H.; il !"‘>''>,™-».los.. 

inanimé.
Le coroner a tenu une enquête et les ! 

jures ont déclaré que la mort de l viifiiiil j 
était due a un accident.

Tué par un belior

Mll.XX Al'KEK—
{{'*
Orgé

Tl,ï» ...
Blé d Inde. 
Avoine"iïrT~
BlédTnde.

Su 
t hu

I R| ROO

:8î *3| *85381
'31 '•« s«i

.... 1.328.676

CKOVI8IUSB LOCALES

2.014

lîrjllet Barrett ont 
Parcile Denis 

ive Jacques Cari 1er. 
it dans I avant midi, 
frere Félix De 

enient deux jeunes hommes 
.•pli Jobiti et Vital Baignet. Il 
coupa"

— Les funérailles de feue mai 
gusie l.avnllee ont eu lieu, hier un 
l eglise Xnire Dame, nu milieu d'un con
cours considerable de parents vt d'amis.

' Le deuil était conduit par M. Charles La 
I vallée, man de la défunte : M. Vnlixn La 
I vallev vt M. Charles Lavallée, fils de In dé- 

•quail dans !<• cortege,bon 
iens de la ville.

Thomas, âgé de près de 
duit devant la cour de Police 

pour avoir Prisé le tronc des aumônes de 
l'église méthodiste, au coin des rues Saint. 
Charles Borromee et Sherbrooke. Il a etc 
arrête par les detectives Arcane! et Car 
penter. Il a plaide coupable. On l'a en
voyé en prison, en attendant qu'on décide 
s'il ira à l'Ecole do Reforme ou à 

— Vu nomme David Cnrkner.de Hnw 
kesbury, est arrivé hier matin, à l'hôpital 
General, envoyé par ses parent» et les 
infers des environs, qui avaient sous 
une somme a peine suffisante 
son passage. Le Dr McClu 
flirt vil en ternies cnergiqu 
ces personnes là, vu que le pauvre 
se meurt île consomption et est tellen 
ailaihli qu'il peut a peine se supporter.

Richardrgente 
indix ni !

1.736,488
-1

10.D66 !

t"*
1,285,400

b: et son proves a ete
),

‘Mil p,mlame Au
!•*ni canadien, par baril..................>17 00 fi 17 .V)
l.ani LHiiir almienle. île l'ouvsl, h. 0 IM n lu 75
I ainl île I ouest. le baril................. 0 00 «i; hi
baril léger pour alimonls. le baril 0 no n 18 50
Iheuf iMiur nlimenis, le baril 0 00 i 0 iki
fimiif iiiilien pour nlimeni* 0 W a 0 0-1
Jambon, la Ib. <» 11* » 0 12 !
lambon sous canvas, la lh„ 0 00 a 0 00 ;i»; s»,, nsaurtimom îfftia,1

0 011 A 0 01j

ill ClD
Nous venons do recevoir unSherbrooke. 7—Mercredi dernier 

John Dennis McCarthy. d'Ulwrion, 
tons de l'Est, se rendait a 
qu'il fut 'Httaque par 
chaut. L'animal frappa avec lai 
lence que M. McCarthy tomba à la 
sur le sol. Il chercha a sc remet : 
pieds, mais le belief le bouseu 
veau, en lui infligeant des blés

Le fils de M. McCarthy, al t iré par les cris 
de son père, s’arma d'une hache. • n frappa 
le beliera la tête et le tua. On transporta 
M. McCarthy a la maison et on découvrit 

peine qu'il avait plusieurs cotes 
t (Vautres blés! 
îba en effet peu apres 
ible accident.

Mine» de California 
Victoria, C. B., 7—Les mineurs de 

naiinoel de Wellington ont tenu des 
semblées dans ces deux villes, pendant 

mine dernière. Ils ont discute les tncil

reniai-
music .lesa grange.

Lml fini—André xx

reu i vi se TAPIS de BRUXELLES
HKl'HHK

Crémerie...................
Townslilps.
Morrlslioiii-g............
Ilrovk ville ..............
He I Ouest................

TAPISSERIES
T.",

Vovoz-lcs avau! dacliotor 
ailleurs

fKOMAU»
ombre

HUCCOtl

Ixi meilleur de sept 
Bon do sept vin lu e. 
Ixi meilleur il aoûl.

gualilé moyenne. -

usaissures dan
suites de Vmîiljjpour payer 

ire, surintendant 
es la conduite île 

diable 
emenl

HARRIS & CAMPBELL
MARCHÉ DE DÉTAIL mn: (Wo.NMat

On se rappelle que la corporati 
poursuivi la compagnie des chars tirl 
pour arrerages de taxes sur les chevaux 
qu'elle emploie. La cause devait s'ins 
truire, hier, devant le Recorder, mais un 
bref d'injonction contre la vite et contre 
le Recorder a été pris par la von 
Elle allègue que sr. charte la 
règlement général qui imp> 
sur les chevaux. Un monta

leures mesures a prendre pour obtenir une 
protection plus efficace, pour le mineur et 
des conditions de travail plus favorables. 
L'affreux désastre de l'autre jour a prouve 
que les precautions à prendre pour assurer 
la sûrete de l’ouvrier ne sont pas obser 
vées. Dorénavant des hommes competents 
examineront les puits de mine avant de 
permettre qu’on y mette le feu. Les mi 
neurs ont demandé de pins.l'expulsion des 
Chinois de toutes les fosses du district. 
Cette demande a été accordée par plusieurs 
propriétaires de mines de lYudroit. Le 
gerant des houillères de (.’landers, 
danl, n’a pas voulu se rendre au désir ex 
primé par ses ouvriers. Aussi tous les 
blancs à son emploi, ont ils décidé de cher 
cher de l’ouvrage ailleurs. Les mines vont 
être remises en exploitation.

Karl ne* et <4raln»

X2Farine de blé, par lUOIbs 
F arine cle Sarnsln, par lilOlbs.
F nrino <1'Avoine, p«r Ukilbs. 
Farine de Hlé-d lmle, par 1UU Ib» 
Moulée, V lEiiiE

0.0(1 a 0.80 
.... 0.95 al. 10 
.... t).Ki a 0.96 

0.96 à i.
.... 1.00 a 1.10
.... 0.86 a 0.9.»

dû
par 100 Ibs 

Son. par li K) Ibs 
A x ollin, par 
l'ois, par limiol 
Blé-dTiiilv. par n 
F'eves, par ml mit 
Sarnsln, par sac.. 
Graine île lui

ipagmc. 
i soustrait au 
ose des taxes 
ml de êôO.IKK) 

celte cause.

S
se trouve en jeu PELLETERIES, FOURRURESVu grand nombre de pauvres et de fa 

les «llligées par la maladie ont été 
ntplés, cette année, en tout ou en pal

lie. du paiement de. la taxe d emi : en tout 
l(U familles ; 113 familles ouf 
remise complete pour cause 
63 a cause de maladie et ô 
hygiénique ; 26 
reduel ion p<

ont obtt

l.èaiimwe L'assort Imciii lo plus •■mi der il,l# île pelleta 
île-i i .1. fourrures dam. Otiawn osi au grand 
inagtiSlii 114 RUE RIDEAU

tin i trouvera des pollen,rivset fourrures <lo 
cap, • I'. t I •;»!.- ia puis et lu mlu MX 

«•il Hca:. moulin di I - c. luoult'li .b Un le. 
HukiTii. oiqioeum nuir.i haï sauvage. \ •Irakiiu, 
• hiiin di lu- i, loup di' lln l lo. I'll r'C. Nos prix 
MUit I'"- pill* model «-a | iroc que mille . no i 
leu rie imii vloillieni dire«-t l'imini d l'iropi-. ut 
pour «'. Me raismi jtoils pou voua faire de gvamlna

ce peu Valut es, lo aac..........
t •houx, la piece 
Iti forl. la doUr. 
lliu'u-ois, le mlrtoi 
Belleriivos. le ni'
Oignons, le mlnoi 
Viigirtalix oh aglnoiix, la pléi-o 
Céleri, ladotieaimi

ftl 811 l II INI 
Il nü a II !H

pauvreté : 
nécessite

de
Il INI II U AU

ïîiîiiEont obt
>ur pauvreté : 16 pour mahulie 
•ssil.e hygiénique ; Il familles 

btenu <lcs délai# pour pauvreté. 70 
maladie et .VI par nécessité hygléni- 

familles seulement parmi celle# 
demandes analogm a

fnmille#

Raffinenrs de sucre
San Francisco 7—La concurrence des 

raffinenrs de sucre continue en Californie. 
Lit “ California Rafllnery Co, " n i-<-«luit 
jourd'hui le prix du suc 
quart de centin. “ L'Ain 
imm

San Francisco 7 
de Portland aujourd'hui, annonce q 
barque “ Abercorn a fuit naufrage 
Shoal Water Bay. Vingt quatre ries L

son équipage ont été noyés. Le lia 
lait $6.7,«Kl et la cargaison avait 

été payée 850,(MO. Les perte# sont enlicre 
ment couvertes par des as iiranccs dàltfl 
des compagnie# anglaises.

La variole en Californie
San Francisco 7 -Le hrigantin “ W. G- 

Quivin " qui est arrive de Honolulu, celle 
apresmidi, a été mis en quarantaine, des 
cas île variole ayant ete découvert •< » son 
bord. Cette quarantaine durera dix-huit

frmlnlli de I* l.aüorlc
Beni ro de «rtiotx, par lh.......

Beurre on limit to.
F'minago ...............
(Kufs frAls, la doiiy-aino.

:1s :: :
U I-, a U

avaient fait des
lericnn Agus et souliei-Hlediatement baisser s. 

-inuer la lutte avec la “ VlimU«w ,/. ( OTE
i-ni i-: imjh:au-h iFINANCE et COMMERCENaufrage

line
llie.ilf do choix, la Ib 
lturtlf cointiiun

réie. pur lOOIlii..........
Volaille*

te:m:iï
Jxiril, In Ib. 
■linn bon

ïiii ii Fimrrure* telut<*8 <‘t n^uirtfeN.
BOURSE D£MONTREAL

Cours fournis par M M 
courtier' eu valeurs do I

mes de 
teau vu Pore a pp. I~ J. KllROET &. < 

lOiirwe, grains ol pi 
Itamo. Moniréal. 

Montreal. 7 Fév. 1888.
HOTEL CANADIEN

les.le eouplo.. 
l'amii-ilB. lo couple 
l'OUluth, le couple 
Dilutes, le coupla .
• lies, le coupla 
l'igaons. lo cou

bétel v|eiil d'êt-ro aohoté par 
n, iix-pioiiriei..|io du “ Royal

horvlsa Imite heure, à la carlo, 
'ill- mi1 oiiropi-an ri sim lu'urliilomloiiced'uii 

■ msilller 11 ançais de pi iiihIcit irta- sa.
Vins.' loriii. a iirinr. ciianipagne ei Ihpiours

■id 'I •-1 ic meublé neuf, 
• h nun hi a mu*e- i l des lul'ux né 
,i I c«* a a |iarii.Major's llllll.

• 1111-« I ■ prlv.i-e I sur I avenue McKoiieIu et 
laniiéi i * liera h, «lu roslaiirani aux No# 536 et

i ü i Al .llllll. lolllll
'li il ii

lU\j i
flTOCK'S

l’ommes, le baril 
< "ii rom-, la botte .
A ueiis, lo gallon 
ltalsin vert, la livre.

• I«- preliiuTi, «lualiié

le • clmmlii iliAsurigl 
) «lo Montré 
Onlur'i)
«lu Huuplo

ijïis lilf4ll.uiqlie I 
Banquo(
Hniii|UO
Italique Million ..
Itanquo de Toronto 
itaiiq. Jaoquos-t'artier. 
Hanqnodes Marcliand» «K) 
liniiqiie «lu Québec 100 3
.Italique Nationale.. 100 2
H «ii«|. «le# Tovv. «le l'Kst VI 3 
Banquo Union.. j l» °
Canadian B'k of Coin.. 60

COVRIIIKR 1)1 VIIIVI'RIMI. Ilroeliel. la Ib..........
Morue, la Ib............
Ilarioc, la 1b..........
F'Iuluii......................
llmloc fum*. 
Ilomant, la lh. 
Kturgeon.lnlh...
i'oihSOli blanc. .......
Dore «les lues..........
Doré du rivière 
.Saumon frais ......
llaretii| frais, i
Anguillii salée, In p 
liai lioMo prepan-e. 
Ma.ikiiionge 
Maequereaux 

■lia mie da île

ï lïl ! 1$
i m i ""
3‘, Tli ; »,
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JOHN JOHNSTON. Propriétaire.»

—MM. Limites 
Vieu lient

i-anvlôt et O. Marceau, 
de tonner une société

i palais do 
ace par Al.

—Al. Liclleu S-J .îî ,ÜN
IS| î !

au, constable du 
renvoyé, et rempliMarc jôai use. roderai Bank 

lliqu rial Bank 
Ilomliiioii Bnnli 
Italique il llalllillon.

KSïïfto'X, lis ri *
Banque Ville-Marie .. 100 8'i-

gros. I» riouz. 
Iiotith. la «loiiz..

I Clicmiii de fer Intercolonial—Thomas fhornton et John ixeynnlds 
it assailli Jacob Moss, colporteur de su 

Procès vendredi.
—Arthur Léonard cl MeCluich subi 

leur procès a la cour du Banc de la H 
sur des accusations de vol.

—Une demoiselle Vinette a 
s'est fail voler une moi 
d'or. La montre porte

Scrcries.
iSs.„
Huîtres, lu

iii/amui

i»miiniioii Tel. t;o 10U 2-3m.
Itich. fc Oui. Nav. Co lOO 3 ! 43' , 13

ÜSSÎÏS:!Üïïrfî.K,.*:?i 8 8 18?*' m

i tou t ■ «le lu Mille lloyale, île# l'aes 
«lu l''ict entra le ( onaria ol 
tagin . i l rfluie directe entre 

tous les points <1 n lias du Saint Laur 
île la bail* des t lialeurs, aussi le Nouveau 
ItniiiHvvick, li Nouvelle Ivetisse, l'Ile du 
Prince Ixlomuil. le l up lirelon et 'i'erre-

y: i, ui., Sr.:
MARCHÉ D’OTTAWA. y.ivi'li. , ... mn . ,o..

Molli real ( "ol Ion Co..
Duiular i "oitun Co.. 
llocholugu Colton * o 

ormont ( "ni ion Co ... too 
Merclmnis Manf'g Ca 10U
Royal Cnn. In-.............. 25
Moul t Iximii & Morl.Co 100 
Camilla tibippIngCo... I0U

Il art ' I ’ . |" I 1 O I ■
Guarani «*e Co ... 100
Burl nd Lilli. Co lo*»
i;::";,:,|
( 'an. N. YV . Land Co... <6
Bel I Telephone Co.. ! ïl<KIs
Montreal I p. e. Stock..
Moni real 6 P. c. Wiovk. I ....
( a i aula < c|Mon lionris j 
Monl ruai Col Ion bund* 
Domina t otion homls. | 
Champ, te. Si. L. boni!s
C ma,la < '«inTal bornls
('an. Par. laii l liomla

lire et une 
le No 3,692. !»

-Ann Dempsev a été condamnée a S20 
d'amende iniur avoir lancé de l'esprit di
vin a la figure de son mari, A. J. Mooney*

Farine No I, par baril 
F arine forlo de boulangers. 
Farine extra 
Farine de

♦ i i\: i s
in

5 60 a 6 36 
3 OU * 3 60

0 00 a 0 00 
0 43 . 0 16 
0 00 ft 0 03 
0 .0 II 0 6o
i oo a t 2n
0 66 H 0 Tl
0 00 a II 00 
0 00 a II 00

i : L*

eliar# palal# 
• font partie

lluilvi-ailX et elegants 
grecs de btlllel et elmi h (Inrtoil 
<ie <'ln<i|iie t ruin expri 

Les pu s mi gère <| il i
terre ou sur le eontmem européen, eu in 
i.,iit de Mo.irial par le t ruin du Hoirie 
jeudi, peuvent prendre, le paquebot «la la 
malle chaque Samedi ai anl midi à Halifax.

Li s expéditeur# d** grain# et de marchan
dise# trouveront nu port d'Halifax de# elé- 

le élusse, de# maisons 
indites déni 

tr# effet».
• le# années, l'expérience a dein 
Intercolonial et le# ligne# île pa 

entre, Halifax et 
iHgow, aller et 
la plu# lapld» 

vire pour le

Farine d’avoine 
Farine de blé-il'lmle

-Soixante-huit personnes ont été 
flées de comparaître au Recorder 
n'avoir pa# nettoyé le toit de leurs

vont, en An gle

GRAINS

A volne

88£

Patates, la iHit'hc 
Navels, le sac

...
Pomme*, lu eue

Poulets, le couple 
1‘oules, la pièce 
( anard*.
Dindes, la piece

ESS!'
Veau.au qui 
Moutou do 
Vacln ■ a lait

Beurre, en pain 
do on sceau

S ilf fondu

—Le chef Patton accuse avec reconn; 
sauce réception de ÿ2.') de MM. G. U. M 
et Lie., destinées aux.pompiers,pour
ce# rendus.

servi-
-uii-urs dè |n< 
il entrepôt et toutes le# 

ut l'emliari
lien? <?«•—C’est aujourd'hui qu'a lieu le diner 

nuel des épiciers. Avant midi, il y mira 
promenade en voiture par. les principale# 
rue# de la ville.

Depuis

qiii'bot.H qui lotit l«- Her vice > 
Londres, Liv« ip<iol et Gli 

ur. const il lient la v oie lu 
e le Canada et l'Ànglvl 

tittiisport v

de trnnspo 
vent être obtenues

V";.’

—Le# réparations de la nouvelle cour de 
police avancent rapidement. D'apres les 
apoarence#, la cour sera désormais spa 
cieuse et bien éclairée.

—Charles Jessuf a été arrêté par le ri-* 
tective Robinson sur le soupçon il avoir le 
31 janvier volé $5, chez Mme Hayne», au 
No 112 rue Colborne.

—Le prove# de Moïse Demers, arrêté 
pour assaut, sur un nomme Klicaumu, rue 
Jacques-Cartier. e#t fixe a vendredi. L'ac
cuse pretend qu'il a été insulte par le plai

■ C anada i 
rt du fret.

nformul ion# relal 
rl île fret et de j

VOI.AII.I.KS

lessenI
o8iî j|

JJ* » i, agent de hillets, 
zi, rue : park#, Ottawa.p, c. bond#..

ROBERT B. MOODIK, agent pour le* pas 
sagi*i#et le fret de l'Ouest, 93 édifice 
Itossin rue York, Toronto.

AVANT-MI Bl
10 pari*. Banane de Montré 
*'i *■ Banque du Peuple.. a
2.» “ ( h. de fer Pue. (îanadien . h
,Vj C||, Nav. Richelieu eMJnturio. a

I Sif
o iii; a o

23 00 h 28

les lOOlivre*.

ÎSS,
:s l'fjTT:INGER, 

iiiriant Gvt—A l’enquête sur la mort de M. Satin | i 
der#, tué par un glaçon sur la rue Bleury, 2", ■■ 
le jury n"a pu #’acc--rder sur laqiiestion de 
savoir de quel toit le glaçon fatal est 
tombé.

Montre Bureau du Chemin de Fer. | 
Moncton, N. B., 22 Nov. 1H87. I881 ?£ 

SRI Üïi
aAfRKS MIDI

i r'ïstïï : :-:r,85
—Six cent quatre vingt dix sept patient# 3 -

ont reçu des soins n i hôpital general du 75 
rant la semaine d- rnieie. Sur ce nombre 
on compte 547 patients exlernea et lüO va
tients internes.

fie Nav. Richelieu «-' Ontario., a I 
I/mu iii'l Mortgage Co . h 107 Ewes Toiray Maori!i 547 patiei

— Le# Gallois de cette ville, ont l’inten 
on de célébrer leur fête patronale le 1er 
irs prochain. Ce --era la 
e la Saint David s 

nalau (

MARCHÉ DE GROS ta;*
Montréal. 7 Février 1888. 

GRAIN#, KARJNKS, ETC.
premiere fois 

e«*lébr<*e au point
' a" Pttieiile d’hiver.....................

Charles Patented» printemps 
ivresse a F.xtrafluperleur de choix..

i,nmë bkr maun.par Soi, lie, j ^Un;,
Recorder, a »o ou 15 jour# de pri g „ it. -t«, boulanger 

que #a licence lui

LA SYRIENNEi: vue natio BALANCES !*1” il# 
,‘SüS 
ÎSÎÎS

:: iSiiS

KNCBK A COPIER #an# ltlVAf,K
(‘«-ne entre, i ro fluide, et d'une 

jolie nuance violette en écrivant, 
ilcvleiii <6* mile irés noire. Elle 
6M la f-eulo qui prislulse de bonne* 
copies plus d’un an après l'écriture.

LE XIX' SIECLE

cocher de place nommé 
, âge de 51 ans. accusé d"i

-Un 
Gagnon, âge de 51 a 
été condamné, hier Aux Mann facturier*, Compagnie» et 

hommes d’atlnires.
Nous venons (l’agrandir notre èinbll-*a*meni, 

et nous y avenu fan ajouter de nouvelle* ma 
i lilnes. atln de faci lier nos i r» vaux », uiufnc 

4 10 à 1 50 t uriers. de réparai Ion* et d'niusiement de tou-

8$ $88 !wvï£,irS&i;l1KT.Y.r.T«
•'Nous avons trouvé excellent le travail d<- 

Quantité de produit* reçu* hier: réparation* et l uju aemen, de no* bal reeseï
ff. T. ! p.jpig n i,,-i ons pas a re" minauder

.. .. . ! vo*:e établissement aux tiommcH d'atlnire* en
:: ,™ j géntrul,'

“1

Xcour a o UN MAC# » ONTARIO

iEEBLEHE-:
usé. MM. I-anctôt et Marceau ;
•ur la demande.

Encre Xoire-Fixk Inalterable

Celle encre, d'un noire tré# Intense en écri- 
vnni.se recommande aux comptable* par »u 
fluidi é. Elle n'oxyde pas le# plqme# metalll- 
que* ei ne dépose jarnaie.

défend l’acci 
occupent po

nouveau 
liste de*

revhieiire ae sont assemblés ri. Ble. minois....................
hier matin, pour la revisiixi de la Avoine, minois............
électeurs du quartier Saint-Anne. Orgv. minois.

dre la défense de# [icrsonnes notifiées de cuir, rouleaux 
comparaître, dans la revision de# quartiers j Whiskey, esprit de vu
Eat, Centre et Oueat. | Tabac, paquet*.

DEPOT : Chez tou# le# papetiers et chez tous 
le# libraire#.PRITCHARD & ANDREWS
J. B. ROLLAND & Fils

Agent* pour le Canada.

Manufacturier# de Balance*

::: î? 176 — K L" L SPARKS—176 H
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H Oit AIRE

t la gare UNION

’Pour Montreal Trois 
Hivdrks, (jvKvec. 
Saint-J fan. Halifax 
et tou# les point# a

/Pour Kingston,Pktkh 
I H- RO, Jokonto. De 

TRoirBcFiAi.o. I$AY 
i j ITl, ( t.JCafi, et tou# 
I le# autre# point# a

(Exprès# local pour Al- 
I MONTE, bWKINGHAM, 
-, Arn prior, Renfrew 

Pembroke. Chalk 
1 River et «ni res.
('Pour Port Arthvr, 

VV iNNiPEG. Victoria,
/ VANCOVVER, Cl tOUS 
i les points sur In cole 
j nord-ouest du Paci

I Pour Prescott. New 
6 ork et ‘ou# le# 

j points dans l’Etat de

tables horaires, car 
iignement peuvent être 
billet# de la Cité No 42

J- F. PARKER, 
es Passagers de la Cité. 

D. McNICOLL, 
général des Passagers. 

LUCIUS -TURTLE. 
Gérant des Passagers,
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9eee ANNEE

LB C

Prix de

Un an, pour la ' 
11 en dehor

Invarlablen
Toutes lettres 

etc. doivent étri

BUREA

LE <
Ottawn

On d t que M 
le point de quili 
entrer dans le g

On dit que 
offrira à M. le s 
sièges devenus 
gislatif de Quét

La majorité il 
ton, est d’envii 
saire grit avail 
9 de majorité.

Le parlemen 
jourd’hui. Le 
aucune mentioi 
péenne.

La oommissic 
main, de Qué, 
principaux asil

La demande 
l’honorable M. 
courant, devau 

Le tribunal s 
juges Johnson,

Sir Charles T 
sa mission à 
peu près termir

pécher U s ne se:

Les échevim 
with, accompaf 
duc, il. Surteei 
amen de la rivi 
les renseignem 
sujet du projel 
l’aqueduc.

Le président 
tier, M. Alphoi 
Mme J. A. Chs 
000, la maison 
M. le sénateur 
Montréal.

La question 
tawa, reliant 
Pointe Galinec 
plan avec le si 
au conseil-de-' 
Sfewart et plu 
projet toute le

M. Sévère I 
est décédé, à I 
frère de M. 1 
des prisons, a 
saulniers. pr< 
Hyacinthe, c 
fesseur au Séi

Le chef de 
encore nomn 
ment, à amen 
du capitaine 
Gowan. On 
fut nommé cl 
velle pour ca 
me directeur

L’administ 
douanes, obsi 
a ccuté, dura 
somme de $8 
lion de $97, 
les cinq anné 
à 1878, l’aug 
département 
près du dout 
dix ans sous

Les compt 
$1,5)0,000, 1 
est plus du t 
en prime am 

Une corn p 
risques dan 
que d’autres 

Si l’on en 
l’année qui 
râble aux et

Le c'ub d
d’Ottawa, a 
une réceptii 
Laurier, à i 
session fédé 

Le môme 
séance, du < 
accuse de s 
que dans 
officiels. M 
l’on voudra 
Toute la qu

Dlle Eléonore Séguin, libraire, 
est partie pour Montréal, hier, pour 
faire ses achats du printemps.

M G B Major, avocat, a été élu,

Sourie de louage d’Ottawa.L'échevin Adam est de retour de 
St Hyacinthe où il avait élé 
appelé par la mort de son frère le 
shérif de la ville.

Le comité de l’annexion s'est réuni hier, maire de Papineau ville, 
hier soir, et la séance a été passa
blement longue. L’échevin McVei-

FEUILLETON DU “CANADA.”Dans la Capitale
<"lnb fit Hnbert

Ce club dont le concours de tir 
s’est terminé samtdi dernier a fai’, 
s -s élections ludi soir avec le résul-

No. 61 LE

MARI DE MARGUERITE"'-A

M. Robert McElry a été élu maire 
du township de West Templeton en

tat suivant- ly occupait le fauteuil, le maire remplacement de M. James O’Ha-
Président, I’. W Thompson ; 1er Stewart, le rollidteur de la corpo gan.

vice président, £. E U,mieux; ie ration, et les êchevins Honey et
vice président. Geo. While ; tréso- Henderson étant présents, 
rier John D^slauriers ; secrétaire, Apres une longue discussion sur 
L. W. Fortier ; capitaine, A. Troop ; le projet d’annexion, on en vînt à la
curateur, Ed White; comité de conclusion que Son Honneur le
régie, R W. Stevens, Alex Jacques, maire et les êchevins Henderson
J. C. Taché, L. A. Ltsrosiers et R. et McVeily devraient se mettre en
G Dalton. communication directe avec les

Le concours de t r a été comme parties les plus intéressées dans
annexion et s’adjoindre a cet effet leur, je ferai 

le préfet Dawson afin de faire rap- rie du mercredi, 
port samedi prochain après midi à 
une nouvelle réunion du comité.
Et le comité s’ajourna.

■ ■."•'X •’
XX

UNE APPARITION 
Suite.

CHRONIQUE
Q.O

Jules Janln a fait ses causeries du 
samedi.

Ste Beuve ses causeries du lundi. 
Je ne suis ni l’un, ni l’autre, mais, 

si vous le voulez bien, M. le direc- 
une toute petite cause-

Tous les jours le colonel confédéré se présentait à l’office 
d’Horace Welwyn pour demander des nouvelles de la fille de son 
général. Il arriva qu’un matin Jérôme McVane entra pour consulter 
Horace sur quelque point de loi et vit le colonel ; il ne put réprimer 
un monvement du plus vif étonnement, et ceci était fort extraordi
naire, car il fallait beaucoup pour émouvoir et étonner monsieur 
Jérôme McVane.

Welwyn s’était aperçu de l’émotion du jeune avocat et ne le 
perdait point de vue. Dès que le colonel Valquez fut sorti, Jérôme 
s’écria :

F
■>:']

jjjjgpl
IrS 2e 8 3e S Tl.
11 absent.

.. 13j absent.

.. 15 llj 15
. lUi 7 
. I4f IG* 17j
. MA 15 19
. 9 J I I
. 10A l-lj 1
. 14 13A 17j 45

, 91 12A 181 401

ScOKKS
Hull n’a ni les opéras, ni les théâ 

très, ni les boulevards, ni les hautes 
sociétés d’où naissent tant de can
cans et d’autres choses aussi.

Tout bonnement nous avons notre 
petite ville.

Ce sera difficile d’être intéres
sant, mais essayons —avec un liè
vre on ne peut faire qu’un civet.

P. Boulay 
P. Tru 
R G. Da 
Chas Tac 
I*. Thom ) on..
J. Deslaur.ers.
Geo. White L.
A- II. Troop 
Ed. White..
8. White ...

Il a été tiré 520 coups dont 360 
porté juste, ce qui est un excel

lent résultat. MM. Trudeau et Bou
lay n’ont pu assister aux deux der
niers exercices de tir. Le comité est 
à l’œuvre pour fixer une dale et 
faire les arrangements en vue des 
tournois annuels du club.

Dalto wh” No perde* pim de vue qne 1* grande 
vente A bon marché de tiwgné de <,’le., 
commencée aujourd’hui. Il* ont déjft 
marqué leur* marchand!*»* bien eu- 
de*mou* du prix eohtant.

Amelioration*

G. G HATTON, - Proprietaire!» 2
48j —Horace, quel est cet homme ?

—Le colonel Pedro Valquez, officier confédéré et Brésilien de 
naissance, et en même temps l’homme le plus riche que je 
connaisse.

—Ah !.... c’est singulier.
—Quoi donc Jérôme ? Vous m’intriguez à la fin
—«Après tout, ce n’est bien certainement qu’une ressemblance, 

mais elle est frappante sur ma parole. Si je ne le savais mort et 
au fond de la mer, je dirais sans hésiter : cet homme est William 
Gray, le mari de Marguerite.

Ce fut le tonr de Welwyn de tressaillir.
—Ainsi, ils se ressemblent ?

45 j 68, Rue Queen, Ottaw .17 37j
lu P- S.—Communication téléphonique (Wallace & Bell) Toug ordres exécutée prompte-

L’Uuion St Joseph a tenu une 
longue séance, hier soir, et a tran
sigé des affaires très-importantes. Il 
a été question des améliorations né 
cessitées dans la salle de la société 
et à cet effet, il a été voté une som- nous, on n’entend parler que de Va 
me d’au delà de $1,000 pour faire queduc—“Primo bibere.”—C'est le 
réparer la salle convenablement, y motto général, 
faire préparer une salle de comité, 
décorer à Iresque l’intérieur de la 
salle et autres améliorations qui 
tendroiit à faire de la salle St Jo
seph l’une des plus billes du genre 
à Ottawa.

Une somme de $400 sera aussi
effectuée à V; chat d’une bannière ... . . , , .
splendide et digne de la société dont .Mai- °” répond qne les révérends 
le travail de confection sera confié à P®™ le défendent, 
la maison Beullac, de Montréal. Alors ils donnent.pourrépartie la 
Tout ce qui précède devra être prêt r1éP0"8eD<lu.e fll B*,le-Mohuo, à qui
pour les grandes démonstrattons Amed-Facha demandait pourquoi 
qui auront lieu le 24 mal prochain Mahomet défendait le vin , 
et les jours suivants-car la fête Pourquoi,. écna-t-il T-C est pour 
promet de durer trots iours-à l’oc- £>:<>" ï trouve Plua de Plai8lr 4 le 
casion du 25ième anniversaire de la D0J.re- «. . , »Af ,
fondation de l'Union St Joseph. En la ffen8e pionne la

L’assemblée d’hier soir, qui a été 8au“—° est le piquant,
l’une des plus importantes de la so
ciété ne s’est terminée que très-tard 
dans la nuit.

Le clef do Ciel

Se trouve à St Sauveur parmi les 
affaires de conscience qui soutien
nent l’âme pendant les terribles 
épreuves d'ici bas, pour lesquelles 
on doit bien se préparer avant qu’il 
soit trop tard. Montres, joncs de 
mariage et bijoux à grande réduc
tion de prix, garanties chez

H. II. Norez.
No. 30, rue Rideau

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES
— DU —Depuis un certain temps, chefc

« CANADA ”
Mais les avocats se sont insurgés. 
Boire de Veau, disent ils—c’est 

bon ; mais Béranger a écrit :
JOURNAL QUOTIDIEN demanda-t-il sans trahir son

émotion.Ne perde* pn* de vue que In grande 
vente à bon inaaehl1 de V. «la*ni1 A I le., 
commencée na|oard’hul. Il* ont df-JA 
marque leur* marchandiwew bleu au- 
de»*ou* du prix eofttant.

A Toronto
A la fin de la session de la Cour 

d’Assises, samedi, le juge Falcon- 
bridge a condamné Wm. Léonard, 
trouvé coupable d’avoir eu 1884, 
outragé une petite fille de moins de 
12 ans, nommée Reilley, à 23 mois 
de prison. James Middleton, le 
vieillard de Novelbridge,trouvé cou
pable d’assaut criminel sur sa pro
pre petite fille, a été condamné à 
12 année* de pénitencier.

La prison centrale est encombrée 
à l’heure qu’il est. Le gouverneur 
dit qu’il y a 169 prisonniers occu
pant 92 cellule", et samedi soir pas 
moins de 42 détenus ont dû passer 
la nuit dans un corridor où il n’y 
a de place que pour dix personnes.

Les deux condamnés à mort ont 
été visités dans leur cellule hier. 
Neil, le meurtrier du gardien Ru
tledge, ne songe pas encore à l’éter
nité. Il ne veut obtenir qu’un 
sursis. Gamble, condamné à l’écha
faud pour le meurtre de Lizzie 
Bray, espère aussi obtenir un sur
sis. Il n’y a eu que trois pendai
sons, jusqu'ici dans la nouvelle pri
son ; la dernière a été celle du 
meurtrier de l’honorable George 
Brown.

ET
—On les prendrait pour deux frères jumeaux. Excepté la 

moustache et les manières dn monde ils sont aussi semblables que 
peuvent l’être deux gouttes d’eau. C’est vraiment merveilleux.... 
Un barbier rendrait la ressemblance complète, et alors je suis 
certain que la mère de ce William Gray, elle-même, pourrait être 
trompée. J’espère que la pauvre Marguerite ne le rencontrera 
jamais, car elle le prendrait bien certainement pour un revenant.

Les deux hommes se séparèrent, mais Horace Welwyn resta 
plongé dans un monde de pensées. Cette curieuse ressemblance 
était-elle seulement un jeu de la nature, ou Pedro Valquez n’était- 
il autre que William Gray lui-même ?

Le mari de Marguerite pouvait après tout avoir échappé au 
naufrage de la Belle-Louise. Il avait de fortes raisons pour laisser 
croire à sa mort. Sept années, dans une terre étrangère, pouvaient 
lui avoir donné la richesse, la moustache et l’usage du monde. A 
tout prendre, il pouvait y avoir eu erreur dans le journal et le jeune 
fermier n’avait peut-être pas perdu la vie avec le reste de l’équi
page ; ces choses peuvent arriver, mais se voient malheureusement 
plus souvent dans les romans que dans la vie réelle.

—Bah ! se dit Horace, tont cela est impossible ! le temps des 
miracles est passé, William Gray est bel et bien noyé et si le colonel 
Valquez lui ressemble, eh bien, c’est sans doute un caprice de 
Dame Nature.

Welwyn fut très occupé toute la journée et n’eut guère le- 
temps de songer au colonel confédéré et au jeune fermier de la 
Nouvelle-Angleterre ; mais vers le soir en retournant chez lui, il 
passa à l’hôtel pour s’informer du colonel 
avait habité le Massachusetts et s’il connaissait quelque chose du 
naufrage de la Belle-Louise. Comme nous le voyons, un vague 
soupçon restait au fond du cœur d’Horace Welwyn.

Mais on lni répondit que le colonel avait quitté New-York le 
soir même sans dire où il allait.

Le vin, le vin, 
Bannit le chagrin, 
Parlez-moi du vin 
Vive le vin.

HE BLOMAD AIRE 
B JR ni AUX 

414. 416 BUE SUSSEX, 

ATELIERS
116, RUE ST PATRICE

OTTAWA

DEVAIT LE MAGISTRAT DE POLICE
Mercredi 8—L s specateurs étaient moins 

nombreux, ce matin, dans l'enceinte 
judiciaire. Il faut ajouter que lea causes 
n'étaient guères importantes.

George Buckham. pour s'être servi d'un 
laugage insultant à l'adresse d'un nommé 
Joseph Denault est condamné à une amen
de de $2 et $1 de frais,

John Meenan un cousin du grand boxeur 
anglais dont la renommée a parcouru le 
monde, occupe la boite sur accusation 
d’ivresse*; Son Honneur le renvoie jusqu’à 
demain eûn de lui permettre de cuver son

Hugh O’Nsil, condamné déjà, 
d’une épingle de cravate et d’une 
sou compagnon de cellule est de 
amené devant Son Honneur.
O'Neil a été arrêté frappant à coups 

la porte d’une maison de 
mee d’assez douteuse réputation, et ce 
les deux heures du matin. Cette cause 

la demande du pri-

Judi

On exécute à ce bureau
TOUTES SORTES

C’est pourquoi on voit la gente 
légale arrivée en tapinois dan* les 
hôtels—et alors entr’eux ils se ras- 

Nous avons appris avec regret le surent par la discussion, 
décès, arrivé à Ste Scholastique, de L’autre jour, l’un d’eux citait à 
dame Alice Amanda Fortier, épouse l’appui de sa thèse homère, Ennius, 
de M. J. E. A. Robillard, de cette Horace et bon nombre d'auteurs 
ville, expéditeur de trains sur le grecs et latins et dans son enthou- 
chemin de fer Pacifique Canadien. siasme il s’écriait :

M. Robillard est le secrétaire Nulla placere diü nec vivere car- 
archiviste de l’association de se- nïna possunt. 
cours mutuels catholique, branche 
58, à laquelle il a rendu d’efficaces bus. 
services de même qu’à plusieurs au
tres sociétés de bienfaisance. Cette 
société sera représentée aux funé
railles de madame Robillard qui 
auront lieu jeudi à Ste Scholastique.
Nos condoléances les plus sincères dabo Siccis... 
sont offertes à M. Robillard et à la

D’IMPRESSIONS

U tte fois,

Obltnalre C TELLES QUE-

Llv
lôtes deblés dans 

Clare
comptes, 

randoms, 
antes d'affaires, 

Cartes fie visite, 
Chè

Me &
est remise à demain sur 
sonmer qui prétend faire entendre 
moins qui p cuveront en sa laveur.

cause de Madame Bnglehart,
61 rue Murray est ensuite entendue et mal
gré le long et habile plaidoyer de M. Ward 
Madame Eoglehart se voit condamnée à 
l’amende de $50 et les frais pou 
du île la boisson sans licence.

Et la cour s’ajourne.

lues.
Bille

Enveloppes
du NoLaQuae scribuntur aquae patori-

il voulait savoir s’ilProuvons, ajouta t-il, qu’Horace 
avait tort quand il disait : u Nous 
renvoyons les buveurs d’eau à la 
tribune et au barreau.”

Forum putealque Libonis Man-

uoi aussi le vin est en

Catalogues, 
Listes dr avoir ven

Programmes,

Placards,
Lettres funéialin

Affli

DECES
E .i cette ville, le 7 courant, à l’âge de 11 

ans, 7 mois, Belle Kate liouaineau, tille 
bien aimée du Capt. Cousineau. Ses funê- 

lles au ont lieu, demain, le 9 février.
Le convoi funèb-e quittera la résidence 

110, rue Water, à 2 30 hrs.

et amis sont priés d'y assister 
invitation.

Nepenle* pn* «le vue que la «ramie 
vente A lion marelif1 de C. liait ut1 A Vie., 
commencée auJourtVIitil. Il* ont «lf\|A 
marque leur.* marvhan«ll*e* bleu au- 
«le**4*u* «lu prix «•«►Utnnt.

Rectification
C’est par un oubli tout à fait 

involontaire que nous avons omis 
de mentionner,dans le compte rendu 
de la visite de Sa Grandeur à l’Union 
St Thomas, les noms des représen
tants de sociétés de secours mutuels 
de Hull. Ces sociétés étaient bien 
représentées par MM Martel, de 
l'union St Joseph et Larocque, de 
l’union St Thomas, qui tous deux 
ont prononcé des discours bien 
goûtés. Nous sommes heureux de 
rendre justice à ces messieurs qui 
ont fait honneur aux sociétés dont 
il* étaient les délégués.

I>e retour
M. Gobeil, secrétaire du dépar 

tement des travaux publics, et sa 
dame sont revenus de Québec.

Nous sommes heureux d’appren 
dre que la santé de M Gobsil, qui 
était chancelante avant son départ 
d’ici, est maintenant parfaitement 
rétablie.

C'est pourqi 
vogue à Hull.

Etc., «ne., etc XXI

LE MARI DE MARGUERITE

Trois semaines sc passèrent avant qu’Horace Welwyn trouvât 
le temps d’aller voir ce qui se passait à Boston. Les affaires 
affluaient dans l’office du jeune avocat et ce ne fut qu’à la fin de 
mars qu’il prit le chemin de fer pour aller passer quelques jours 
dans sa famille.

—Comment est Marguerite ? demanda-t-il à sa belle-mère en

famille.
Nervlce anniversaire

Ce matin, la vaste Basilique 
d’Ottawa avait revêtu ses plus ri
ches tentures de deuil à l’occasion 
du service anniversaire de feu Mgr chante que non* croyons devoir re- 
Guigues, de sainte mémoire. Au later.
bas du chœur on avait élevé un De suite, pour les félicitations, 
riche catafalque tout éblouissant de arrivent les adeptes du nouvean 
mille gerbes de feu. Le service maire, M. Rochon, les pensionnai- 
fut chanté par Sa Grandeur Mgr res plus ou moins attitrés de la cor- 
l’Archevêque Duhamel, avec un poration. Suivaient les encroûtés 
cérémonial plus qu'ordinaire. A Pura* , . »,
l’orgue un chœur puissant fit en- Enfin, Maufay, Maufait, Mon 
tendre des chants de circonstance fouette alias Moffet arrive essoufflé,
suivis d'un “libera" à grand chœur tout en sueurs et voyant M. Ro-
rendu encore plus imposant par le chon—suffoqué par l’émotion, il 
son des cloches de la Basilique qui s’écrie : “ Nous avons réussi, et il
durant tout le temps furent ébran- tombe dans les bras de celui-ci en
lées à toutes volées. disant : “ Mon âme, ma vie !"

DécMée

POUR NOTAIRESrâiîî

de son père, Nu

sans autre

Après le vin : une 
Aussitôt l’élection

Lite scène.ïù maire ter
minée, il s’est passé une scène tou- Contras de vente, 

trais de ma 
Blancs de

Procurations 
Quittances, 

Transports,

Obligations, eto

nage,
billet,

A Ste. Scholastique, le 6 courant, à l’âge 
de 25 ans, chez son père. 8. L. A. Fortin. 
Dame Alice-Amanda. épouse de J. E. 
Robillard, de cette ville, expéditeur de 
trains sur le Pacifique Canadien.

Elle laisse deux enfants, le plus jeune ne 
comptant que 27 jours.

Les funéra lies auront lieu, jeudi, le 9. à 
Ste. Scholastique.

entrant.
Marguerite elle-même se présenta pour répondre à cette 

question ; mais hélas ! ce n’était pins la Marguerite d’autrefois : 
c’était une ombre qui semblait avoir perdu la couleur de la vie. 
La lumière avait disparu de ses grands yeux agrandis encore par 
la maladie, le coloris, des lèvres autrefois si rosées. Sa robe pendait 
en longs plis autour de son corps amaigri et en lni présentant la 
main elle avait une expression de tristesse qui faisait mal.

Elle me désole, dit madame Welwyn avec désespoir, je la 
dépérir tous les jours sous mes yeux et ne puis rien faire pour elle. 
Elle refuse obstinément de voir un médecin ; elle prétend que son 
mal est au cœur et qu’aucun médecin ne pourra rien faire pour 
elle. Elle ne mange pas, elle ne dort pas. et la regarder seulement 
me rend folle de désespoir. Cette malheureuse hallucination au 
sujet de monsieur Valquez est plus forte que jamais et augmente 
encore chaque fois qu’elle le voit.

—Chaque fois qu’elle le voit ? 
que par hasard, Valquez serait à Boston ?

—Mais certainement, ne le saviez-vous pas ? il est venu ici 
deux ou trois fois et nous l’avons rencontré en société et au théâtre. 
On dirait qu’il fascine Marguerite. Quand il est là, elle ne voit 
personne autre, elle reste à le regarder, haletante, égarée comme si 
elle était en extase. Tout le monde s’en aperçoit et les remarques 
vont leur train. Si je ne connaissais pas l’histoire de cette mal
heureuse ressemblance, je croirais vraiment qu’elle est 
du colonel.

—Et Valquez ? Comment prend-t il tout cela ?
—.Bah ! il n’a pas même l’air de la remarquer. Il est poli 

envers elle quand il la rencontre, mais c’est tout. Son indifférence 
me provoque, je voudrais tant le voir devenir amoureux d’elle et 
l'épouser.... et alors elle oublierait le mort dans les bras de 
parfaite image.

Horace se leva brusquement et alla s’appuyer à la fenêtre. Il 
y eut un moment de silence.

—Ah î dit-il en revenant vers sa belle-mère, il lui faut un 
changement de lieu, un mouvement continuel : il faut la distraire 
à tout prix de cette terrible hallucination ; elle reste trop livrée à 
elle-même, et ses pensées la tuent. Savez-vous que cette sombre 
mélancolie pourrait bien tourner en folie ! Je resterai ici quelques 
semaines et l’essaierai de la distraire.

Horace fit exactement ce qu’il avait promis : il consacra tout 
son temps à la pauvre malade, l'accablant desoins, de prévenances, 
étant auprès d’elle aussi dévoué que le frère le plus tendre.

La rameur populaire éleva bientôt la voix et annonça partout 
qu’Horace était sur le point d’épouser Marguerite McVane. N’était- 
il pas partout avec elle ! Au théâtre, aux concerts, aux parties, aux: 
promenades, il la suivait partout comme son ombre. Marguerite* 
n’était plus la même, elle n’avait plus de volonté et se laissait 
conduire par ses amis.

Parmi ceux qui entendirent parler du prochain mariage, l’un 
des premiers fut le colonel Valquez II les avait souvent 
d’un regard triste et grave ; il visitait rarement la maison de 
madame Welwyn, mais un matin, il s’y présenta de bonne heure 
et demanda si madame était visible.

BLANCS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte, 

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions, 
Subpoenas, 

Affidavit*,Vente de propriétés de valeur
positions.

Fiat,
Inscription îM. Rochon, trop ému, ne fait que

Nous rpgrettons d’apprendre la prononcer d’une voix gutturale 
mort de Madame Malette, née Marie Monfouette l ! l 
Marguerite L-febvre épouse de feu En voyant un tel rapprochement 
J. Malette, a rivée In r à Montré il, les disciples pleurai nt de bonheur 
à l’âge de Si ans et Damien avait son sourire habi-

Madame Malette est la mère de tuel très épanoui.
M. L. Z. Malette, associé de M. Chai- 
lebois, entrepreneur des bâtisses du 
parlement sur la rue Wellington.

Nous offrons nos sincères condo
léances à la famille.

instruction d’of- 
suivantes, viz :

nés ont 
es prop

Partir No. 1—Lot No 11, dans le bloc 
R, du côté est de la rue Duk », dans la cit • 
d’Ottawa, sur lequel est érigé une constru- 

en bois à deux étages, (onnue sous le 
de 18 Victoria Hotel." ei toutes les dé

res de môme que deux 
vhc loge-

Les soussig 
frir en vente 1 Etc., eto., ei •

ROUBLES SEL. TRESORIERS
Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’electeur»

Pour les Greffiers et l s Commissaires
mlances m'-ce______ necessai

entrepôts, façad» en briques 
ments au-dessus des magasins.

Partir No. 2—Lot No. 
coin des rues Oré 
est érigé une 

à deux éta
Orégon et trois maiso 
et demie, ayant front

Partir No. 3—Lot No. 21 dans le b oc 
F, du côté sud de la rue Orégon, sur leqncl 
sont érigées quatre maisons en bois à deux

Partir No. 4—Lot No. 10, sur le côté 
l’Avenue Victoria, (Côte Primrose.) 
Pour conditions tt délai s, 

S’adresser à

Amis lecteurs, avez-vous une 
idée de la manière, dont se font les 
élections dans la province de Qué
bec maintenant ? C’est joli 1 
tout très facile.

Von* faites venir MM. Campeau, 
Phaneuf et plusieurs autres “ejus- 
dem farina*.

L’examen préliminaire des inati- , «p**“J
tutrices a eu lieu lundi matin à la yu ar£rn .onn
maison d’école St Antoine sons la Jour8- M. G. $200 pour mettre du
présidence de M. G. V. Ardonin et ^r5V^,ltr8 dea^u,L
des commissaires d'écoles IM. N. —M. B. Ijû pour inoculer les pria-
Tétreau, E. D. D’O:tonnons, M. Du- "ff8 ”a,me?‘ S?110"!'if w 
montier et M. TiudeL

Le nombre de maisons construites cabaleurs, acheteurs de votes, etc.. 
à Tétreau ville depuis le mois de etc< pui8 en sus, $100,000 de pro
mai dernier est de *0 formant en messe de charges, de places, d’oc-
tout 96. trois, de ponts, de chemins, etc.

Et le tour est joué.
Tournez le goblet et M. Ste Nitou- 

che sort avec le titre de député, M.

Que voulez-xrous dire ? est-ceSociété «le colonisation
Hier soir, a eu lieu au collège St 

Joseph, l’assemblée annuelle de la 
société de colonisation du Lac Té- 
miscamingue. Elle était présidée 
par Sa Grandeur Mgr Duhamel. Un 
y remarquait les RR. PP. Gendreau, 
Poitras, Guillet, et Plantin, MM. Dv 
Valade, E. Tassé, F. R. E. Campeau, 
P. Rivet, J. Casault, P. H. Chabot, 
C. Desjardins, L. Olivier, J. Côté, 11 
Pigeon, F. Moffet et autres.

I,es minutes de la dernière assem
blée ont été lues et adoptées ; après 
un court résumé des opérations de 
la société par le R. P. Gendreau, on 
procéda à l’élection des directeurs 
pour l’année courante qui donna le 
résultat suivant : RR PP Gendreau 
et Poitras, MM. F. R. E. Campeau, 
Dr Valade, P. II. Chabot et L. A. 
Olivier. Après quelques remarques 
de Sa Grandeur Mgr Duhamel Vas 
semblée s’ajourna.

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement 

BUncs de Procès-Verbaux
D'avis de Vente

le spacieuse maison en 
ges, ayant front sur U rue 
maison à une < t une étage 

sur la rue Broad.

20, dans 
n et BroF, au

b3
Oré!

COURRIER DE HULL De Saisie,
De V« nie

eçoit $500 et la promesse 
is” avant la fin de se* LE TOUT amoureasei

SUR BON PAPIER
BT A DBS

PERKINS A FRASER, 
Avocats, 86 rue Sparks, 

Ottawa.

sa

__ Les ordres envoyés par la Posit
reçoivent une attention toute spéciale et 
sont exécutés sans délai.On compte près de 1675 enfants 

qui fréquentent actuellement le* 
école* catholiques.

Aimé Béliveau, â.é de 21 ans, qui P-P* 
est arrive des chambers la semaine 
dernière, est mort dimanche soir 
chez ses parents à Hull, des suites 
d’uu t fforL Les funérailles auront
lieu aujourd'hui avec les honneurs té, la corruption de 
militaires,le défunt étant membre de sera rien comparativement à celle 
la compagnie No. 2, du 43j balail- faite ici, paraît-il.
Ion. Des hommes, étant en chantier, à

des centaines de milles de Hull, ont 
voté pour M. Rochon.

Les morts sont sortis de leurs 
tombeaux pour faire la môme 
chose.

Quel dévouement T 
Si M. de Gaspé n’était pas mort, il 

nouvelle

1S
ABONNEMENTS:

C’est ce qui s’est fait dans le com
té d’Ottawa.

A la prochaine enquête de la con
testation de l’élection

Ne perde* p** de vue qne I* r ranilo 
ente A bon mardi# de C. «iwcnf A Vie., 
immonde nnJonrd‘hnl. Il» ont uejft 

rqn* leur* marchandlwe* bien au- 
won* dn prix contant.

IVIS RELATIFS AUX PASSEPORTS
Lee personne qui ont besoin de passeports 

du Gouvernement Canadien, doivent s’a
dresser à ce Département et accompagner 
leur demande de la somme de quatre pias
tres, honoraires fixée p%r le gouverneur en 
Conseil.

G. POWBLL 
Sous-Secrétaire d'fitat. 
■e 1887

EDITION QUOI TIENNE
Un an pour la ville...

88 “ En dehors del

EDITION HEBDOMADAIRE

invariablement payable u’avnnce

........................$4 00.
a ville...........$3.00r ce compou

Lai]Lewflnance* civique*
Le président du comité des finan

ces a fait, hier soir, l’exposé de la 
situation financière de la cité el a 
démontré que le dernier êxercice se 
solde par un déficit de $15,840, et 
qu’il est nécessaire d'effectuer un 

prunt de $225,000, si l’on veut 
ablir l’équilibre budgétaire, el 

s’assurer d’un certain montant pour 
améliorations.

prairie ne

$1.00.

Réun ou d-s membres de l’union 
St Thomas, ce soir. SOCIETE DE COLONISATION OU 

UC TEMISCAMINGUE.
Ottawa, 19 Novembre

AVISSoi tte du club de raquettes “ Le 
National," ce soir.

M. Damase Corbeil a acheté 
l’hô’.el Victoria, rue Albert.

M Euchariste Dorion, ci-devant aurait pu composer 
marchand à Hull, frère de M P. C. chai,ton de revenant» lur l’air : 
Dorion, hôtelier, chemin de Chel
sea, est dangereusement malade.

l,e terme de la cour de circuit, 
siégeant à Papineauville, s’est ajour
né hier soir. MM les avocats J ün serait tenté de croire que la 
M McDougall, d’Avlmer, B Major Corriveau historique serait venue, 
et C McKay, de Papineauville, D elle aussi, voter.
Mayor, de Montebello et F A. Déqualification, pourquoi est-tu 
Beaudry, de Buckingham y avaient devenue loi ? 
des causes. Etre M. P. P.—future ministre,

Tous ces aspirants ont été admis peut-être, et la déqualification se 
membres de la C MBA, hier soir, présente l—C’est trop fort l

Tentale a eu son supplice, mais 
celui-ci, c’est celui du “Paradis.”

Don Carlos.

ré*. Avis vous est donné que rassemblée gé- 
nérale annuelle des ac ionnaires de celte 
société aura lieu au Collège d’Oitawa, Mar
di, le 7 Février, 1 8 hrs. p.m.

CLUB UACDONALD 
SÂLLE DES OUVRIERS CONSERVA

TEURS.

SUIVIS
Xete» cIvlqnM

Il y a eu, aujourd’hui, à 4 heu
res, réunion des comités conjoints 
du bureau de santé et de l’aqueduc 
où le rapport du bureau provincial 
de sauté a été pris sous considéra
tion.

une
Par ordre.

J. L. OLIVIER.
Sec.-Trésorier.—Téure-loure ; 

Dansons 4 l’entour, 
Toure-loure ; 
Dansons à l’entour.

L’Assemblée annuelle régulière du Club 
cl-haut mentionné, pour l'élection des 
Officiers et autres affaires importantes, au
ra lleu.le 8 courant, à 7.30 P. M.

Les ‘membres sont ) riés de tous s’y 
rendre.

A. A. ADAM, 
Vice-prés. 

H. W. BOWIE, 
Secrétaire.

A ContinuerOttawa, 2 Février, 1888.

SERVICE A. PI IT SX*
(feulement 310 Oê. rouit oil JEOKOEAOX «oni|>re.i«nt « 

aeelettee»eenpe, 1» «nielle. «Orner, 1» «««telle. * dejeuner, 
11 bel» et «ouconpee t 1 euerler. 1 vaee * la creme, i graiiil 
bol, 1 awlelte a bearre, la ae.leuee a trail*, S plaie eeaiert*, 
S piale anle, 1 «aaelere, l pet a l’eau.
Ces services proviennent directement des manufacturas et sont sans égal sous-le 

rapport de .* qualité.

INSTITUTEUR DEMANDE.
Le trésorier de la corporation a 

payé, samedi et lundi, les comptes du 
Bureau des travaux. Lescharroy- 
eurs et casseurs de pierre ont eu pour 
leur 
sont
$18,000,payées en deux jour?.

Oo parle de l’érection d’un nou
veau pont sur le canal, du côté sud 
du pont actuel de la rue Maria.

On demande
l’enseignement (les jeunes 
çais et en anglais. S'adresser au syndic 
des écoles, section No. 2, Clarence, B. P., 
Rockland, Ont.

instituteur qualifié pour 
écoliers en fran-

TAYLOR McVBITY, 
Président.

part, 111,900 et les salaires se 
élevés à $6,000 faisant près de

srehand de 
eau, est moto

rise m prendre des «bonne 
meets et m demmer de* reces 
peer « Le Cmmmdm.”

M. S. J. Meier, 
8t. Joseph d’Orli ON DEMANDE Salle de Variétés et Fournitures de Maisons.

632 A 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOY JE J.M. le Dr Scott, va faire construire 
un étage' de plus à son bloc en bri
que, sur la rue Principale.

Une servante, parlant le français. S’a
dresser à Oscar McDonell 118 rue Murray, 
où au bureau du “Canada Articles peer ieau «le Heel *• lente* «leeertptleas.
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